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Nous serions" Feconnaissant à M. Anderson, s'il voulait se dérober 
quelques instants à ses nombreuses et importantes occupations et 
lire — ou, si malgré son doctorat en pédagogie, i ne peut lire le 
français, se faire traduire — l’article intitulé “La langue française” 
extrait d’un journal anglais de Ja Capitale ct que nous reproduisons en 
ère page. Il y trouvera ample mali ère à réflexion; a moins — on ne 
sait jamais — qu'il soil déjà convaincu de l'importance du français 
à l'école, mais forcé de sévir sous la poussée d’une meute endiablée 
de fanatiques, qui demandent, au prix de son trône, la tête des Ca- 
nadicns français et des catholiques de la province. ! ° 
. Si M. Anderson esl sincère et croit mordicus que “ce n’est pas un 
solide principe de pédagogie d'enseigner le français eu première an- 
née à l'école”, à] devrait alors, et tout de suite, aller prêcher sa lu- 
mineuse doctrine en Angleterre, Hdevrait, en bon fils, corriger la Mére 
Patrie, qui donne un si mauvais exemple à tous ses dominions, 
| Nous nous demandons quelle facon il aurait en face du prince de 
Galles, qui a appris le français et lient à le parler; nous nous deman- 


cercles lité raires, les cominissions scolaires, les salons de la noblesse 
anglaise où lon se pique non seulement de causer bon français, niais 
encore de connaiîlre les pièces classiques: fine fleur de la littérature 
française. ‘ 
Pourtant l'Angleterre est bien le pays anglais par excellence, Là, 
il y a aussi des docteurs en pédagogie, des gens très cultivés, supé- 
rieurs en cela à M. Anderson, parce qu'ils savent l'anglais tout aussi 
bien, si non mieux que lui, et le français en plus. M Anderson rend 
un très mauvais service à l'Angleterre, en s'abritant sous le paravent de 
“Union Jack” et en exploitant le fait que nous sommes un pays 
anglais pour ostraciser le français. C'est ravaler le génie anglais ‘et 
faire montre d’une étroitesse d'esprit inconcevable; c'est présenter 
sous un faux jour l'atlilude de l'Angleterre envers la langue et la cul- 
ture des sujets qui forment l'Empire Britannique. 

Depuis quand un Canadien doit-il ètre plus anglais que les Bri- 
tanniques de PAngleterre? Voyons … ..! 


en 


Le “Patriote de l | 
À M. Omer Héroux, L Le Devoir, Montréal. 


MONSIEUR . 
Votre article d'hier, (1) consacré, après fant d'autres d'égale im- 
portance, à la déplorable situation récemment faite à nos congénères 
de la Saskatchewan, mérite et réclame la plus complète attention ‘du 
public montréalais, Ut. | oo 
En un trait de plume, vous avez sù meltre en pleine. évidence 
l'iniquité de certaines Iôis passées aux deux dernières sessions de Ré- 
gina, et vous avez fait ressortir l'urgence qu'il y à de secourir.nos frè- 
res persécuiés. î. - _ 
Vous l'avez dit, Monsieur, plus d'emblèmes religieux dans les Éco-, 
les des centres catholiques, en Saskatchewan: Gravelbourg, - Ponteix, 
Duck Lake, Saint-Brieux, Domremy, etc, etc. Défense de parler frau- 
cais, aux réunions des commissaires d'écoles  canadiens-françuis, 
dans les paroisses canadiennes-françuises, défense dé donner en fran- 
- ais Penseignement religieux, durant la petite demi-heure affectée 
à cela. 
Les diplômes 
mais non pas ceûx de la province de 
sait bien l'anglais, même si les élèves qu'il est appelé 
appartiennent à des parents originaires du Québec. 
Après de tels exploits accomplis dès son avènement au pouvoir, 
après les grandiloquentes promesses de ne pas toucher à l’enseigne- 
ment du français, que M. Anderson apporta dans PEst (et qu'il, eut 
soin de publier dans les journaux de Montréal et d'Ottuwa), afin de 
calmer Popinion et ne pus se faire reprocher d'avoir perdu à M. Ben 
nett de précieuses sympathies catholiques et protestantes, françaises 
ou anglaises de langue, qu'a-t-il fait? Tout simplement dans le si- 
lence de l'entre-session 11 s’est préparé à porter aux nôtres un nou- 
veau coup. Puis, avant de proroger dla session de 1931, il a personnelle- 
ment présenté ct fait édicter une nouvelle loi supprimant . l'ensei- 
gnement en français que, jusqu'à ce jour, Pacte scolaire, déjà bien mes- 
quin à notre endroit, permettait au premier grade seulement et la pre- 
uière année seulement. . | 
Poussant le cynisme jusqu'à son ex:rême umite, M. Anderson dit 
prendre ces mesures dans un bul de meilleure pédagogie. Cependant, 
instituteur de profession, puis in: pecteur d'école, aujourd’hui minis- 
tre de Finstruction publique, il à toute l'expérience voulue pour su- 
voir qu'en dehors de cas trés exceptionnels, une langue ne s'ap- 
prend avec facilité que dès le bas âge, époque où s'acquiert aisément 
l'accent parfait de plusieurs à la fois. Il se défend d'en vouloir au 
français, anais il l'étouffe dès sa naissance, en empêchant que nos 
écoliers de 6 à 7 ans apprennenta lire et à écrire la langue de leur 
mère, J} sait bien que ces petits ne coninucront pas, plus tard, ce-qui 
n'aura pas été commencé, _ not, 
Ainsi que vous le dites, Monsieur, il y a grand lieu de craindre 
que les complots andersouiens ne visent beaucoup plus loin. De fait 
nous en, avons la preuve, LL du . 
La province de Québec, ct particulièrement J'héroique ville de 
Montréal, vers qui l'Ouest ne s'est jamais tourné en vain, dans ses 
moments de détresse, portera-t-elle secours, une fois de plus, à n0s 
frères de Ja-bas, en cetle affliction, la plus cruelle qui les ait jamais 
frappés? I le faut. Que la passagère crise éCOnOnIQUE dont souffre 


(Suite à la page 4) 


Le “Star” de Régina ‘ 
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de certains aulres pays seront encore reconnus, 
Québec; mème si linstituteur 


à instruire 


Le Star de Régina, l'organe con- sur 
servateur de la province, est de 
nouveau entré en cmnpagne contre 
le bilinguisme. Rien de neuf ans 
. son argumentation. Le ton est un 
peu plus modéré, La forme est quel 
que peu modifiée d'après les cir- 
constances de temps, de lieu et de 
régime, Jadis, il'altaquait des libé- 
raux; aujourd’hui, il doit rectifier 
des journaux “tory" et des décla- 
rations conservatrices, C’est plus 
difficile, Si le Star exprime la pen 
sée de M. Anderson, il nous sem- 
ble que notre ministre de l'Educa- 
tion n’a pas du tout envie de met- 
tre en pratique les admonitions de 
MM. Lavergne, Dupré, Côté....-et 
de venir à résipiscence, 


à sa guise, 
Que le Star rev 


nique 
ler de 
“French Menace”, 
sion an Star. 


tion dans l'air? Ê 
sort en guerre contre le français. 
. Qui sait...? ot 4. 


dons quelle réception on lui-ferait dans les milieux universitaires, les . 


le 
e — le.Star l'a énoncé sou- 
ans ses “éditorials” — 
qu'il est maître chez lui en matiè- 
re d'éducation et entend gouverner 


ienne à la charge 
contre Je français, ça te nous Sur- 
prend pas, le contraire nous sur- 
prendrait, C'est une maladie chro- 
chez lui, Tellement que par- 
Roman Domination” et de 
c'est faire allu- 


La faim fait sortir les loups du 
bois. Ÿ aurait-il des signes d'élec- 
puisque le Sfer 


L'OPTIMISME 
DE M. ANDERSON 


| Lors d’une assemblée, tenue ces 
jours derniers à Winnipeg, M. d. 
T, M. Anderson, premier ministre 
de la Saskatchewan, déclara “sans 
fondement les nouvelles sensation- 
nelles des journaux de l'Est annon 
çant la misère des habitants des pro 
vinces de la prairie. La Saskatche- 
wan prend soin de ses indigents,"” 
dit-il. 

“En aucune partie du Canada, a- 
jouta-til, règne un optimisme aus- 
si fort que dans Îles prairies de 
l'Ouest. LH conseilla à ses auditeurs” 
d'avoir foi en l'avenir.” 

Nous nous demandons ce que pen 
sent de cette déclaration es 1er- 
iniers dont la majeure partie cest 
grèvée par les dettes, les hyÿpothé- 
ques et les intérêts exorbitans.... 

Nous nous demandons si les cris 
de sécession entendus en Saiskatche 
wan, ces derniers temps, indiquent 
un optimisme débordant. 

Nous noës demandons si les ma- 
hifestations des chômeurs de Win- 
nipeg, les longues théories mena- 
çantes des sans-travail de Régina, 
Saskatoon, pour ne parler que des 
principales villes de la sewg pro- 
vince de la Saskatchewan,  indi- 
quent beaucoup d'optimisme, 

À moins d'événements extraordi- 
naires, que n'annonce aucun signe 
avant-coureur, nous ne vuyons pas 
pour le moment à travers les mè- 
mes lunettes la situation présente. 

Avant de se bercer de folles es- 
pérances, il faut que tous se met- 
tent à l'ouuvre ct s’y mettent toui 
entier, Les grands discours ont trop 
souvent Peffet d'un coup d'épée 
dans l’eau. Nous avons que faire 
de grandes phrases à l'heure criti- 
que que nous vivons; Nous avons 
besoin de toutes lumières, de tou- 
tes les suggeshons pour nous ai- 
der à trouver te moyen d'écouler 
nos millions de blé et. de rétablir 
le cours normal de l'échange uc 
nos produits. | . 

. Après les efforts réels, nous pour 
Frans nourrir un peu d'espoir et 
nous remettre en tête un peu d'op- 
timisme. 


ROSE DU CANADA 


Dans son numéro avril: juin 1931, 
la nouvelle et docte Revue de l'Uni- 
versité d’'Oltawa annonce Rose du 
Canada: biographie que le Père Du 
chaussois, O. M. E, se prépare à 
mettre bientôt sous presse et livre- 
ra au publie en septembre prochain 

La revue en publie déjà un des 
dix-neuf chapitres, le treizième. 
Dans les notes préliminaire, elle 
nous dit que ce titre, Rose du Cana 
da, fut inspiré à l'auteur par ie nom 
auc l’héroine, Eulalie. Durocher, 
fondatrice de la congrégation des 
sucurs des Saints noms ae Jésus el 
‘de Marie, reçut en religion: Mère 
Marie Rose, et qu'elle honora par 
« dussemDiace d'âme avec sa pa- 
tronne, sainte Rose de Lima. 

Nous avons pris nos délices à 
Jire.et à relire ce treizième chapi- 
tre, intitulé Longueil-Beth'éem. L'au 
teur y traite du noviciat et de l'o- 
blation des trois premières profes- 
ses de l'institut, 1} rappelle lextrè- 
we indigence des débuts, “ur des 
commencements pour toules les oeu 
vres de Dieu”, Cette maison de Lon 
güeil, berceau de la Communauté, 
uvait un jardin doinant accès “à 
J'eau courante” du grand fleuve, Îles 
fondalrices jouissaient des “belles 
vues” d'un grandiose paysage, mais 
le mobilier he contenait pas même 
J'indispensable et Pexiguité du lo- 
cal exigea que le réfectoire ft pla- 
cé dans une cave “qu'éclairaient à 
peine un soupirail et un petit vi- 
age” et “où l'on descendail en sou 
Jievent une trappe”. 

C'est dans ce dénuement de Beth 
léem, sous la direction d'une “ame 
religieuse xt sacerdotale sans nua- 
ge” Ue Père Allard, O. M. f,, plus 
lard vicaire apostolique de Natal), 
que la fondatrice et ses premières 
compagnes élublirent d’ubord soli- 
dement en elles-mêmes ces vertus 
de renoncement à soi et de zèle 
pour la gloire de Dieu, qui ont don- 
né tant de grandeur et une si rapi- 
de expansion à la Congrégation des 
Soeurs des Saints Noms de Jésus el 
de Marie, Elles firent de tels pro- 
grès spirituels que le Père Allard, 
“austère, rigide pour lui-même ‘el 
pour les autres, méticuleux à lPex- 
trème, ne Jaissant échapper aut"i- 
ne imperfection” en était surpris 
et “s’avouait parfois satisfait”: Ap- 
paremment doué de prescience sur 
la maicsté que devait bientôt pren- 
dre l'édifice, il ne voulut pas le 
voir pécher par sa base. “Ne pou- 


v.. _ Suite à la page 2. 
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PRINCE-ALBERT, SASK. mercredi le 22 avril 1931 


Les Activités de PA. C. EF. C. 


Contributions reçues. 


Plessis: 85.005 Debden, $60.00; 
Saint-Brieux: #25.00; St-lippolyte: 
515.00 

Nos très sincères remerciements 
à ces différents comités paroissiaux 
et nos chaleureuses lélicilations 
pour les louables efforts qu'ils fom 
pour venir en aide à leurs organi- 
sations nationales. 

Concours de Français. 


Celui-ci aura lieu, cette année, 
samedi le 6 juin .Qu'on se le dise 


et qu'on y pense, 
Domremy-Hocy. | 
Dimanche le 12 avril, un groupe 
d'acteurs de Hoey se rendail à Dom 
remy pour y donner une séance ré- 
créuive au profit de PA. C. EC. 
Au dire de Lémoins qui s'y cuten- 
dent cette séance a élé bivn réussie 
el très goûtée de l'auditoire qui n'a 


pas menagè ses applaudissements 
aux arlistes, 


A l'occasion de cette séance, le 
président général de l'A FC. CE 
donna une conférence sur nolre as- 
sociation et sur le travail accomph 
depuis deux ans. !" 
Saint-Brieux-Prud'honme 


On nous informe que les men- 
bres du Comilé Paroissial de Sainl- 
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Brieux doivent rendre visile au Co 
mité Paroissial de Prud'homme di- 
manche prochain, 26 avril A cetlu 
occasion il y°aura séance drama- 
tique, et musicale par le comilé de 
Suimt-Brieux. Avis aux gens de Pru- 
d'homme, Saint-Denis el Vonda, 
Congrès Général, 

H est très probable que nous au- 
rons un congrès génériu de l'AC. 
C., et de l'Aasociation des Commis 
saires entre les 20 juin et 10 juillet 
prochains. Nous en reparlerons, 
Congrès Pédugogiques 

Les trois où quatre congrès pé- 
dagogiques que nous avions pensé 
avoir au cours du printemps soul 
définitivement renvoyés à laulom- 
ne, 

La perspeelive de la préparation 
d'un congrès général el de la som- 
me de travail que cela suppose pour 
en faire un succës, l'organisation du 
concours de français, le surcroît de 
Iravail que le personnel enseignant 
a d'habilude à ce moment de l'an- 
née qui précède la tenue des exa- 
mens, tetes sont les principales rai- 
sons qui nous ont obligés de pren- 
dre cetle décision. 

Inustiluteurs. 

Lire en page 3 un important ur- 

ticlie du ehet du secrléariat 
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Pensions pour {à police de la 
Saskatchewan : 


Ottawa, — La loi qui a trait aux 
| pensions accordées à La Police Mou- 
première lecture aux Chiuubres (tés 
Communes. Cette loi s'appliquera 
à tout Jé personnel de la Police 
‘de Ja Police Provinciale et leur 
droit à üñ octroi déterminé, 
muse A —— 


de la Saskatchewan à passé vu 
fie qui faisait autrefois partie 
{ 


L'armée des sans-travail 

. Le Pas, Man. — Tous les trains 
venan£'du nord el du sud-amenent 
un grand nombre de sans-travail en 
cette vifie, "espérant lrouver de Pem 
ploi au chemin de fer de la Baie 


ment, il y a envirun 390 suus-tra- 
vail à Le Pas; durant toul.lerjour 
et pendant une parle de a nuit 
un bon nombre s’adonnent à la pé- 


Chronique parlementaire 


| LA SESSION 


‘(Exclusif au Patriote} 

Ottawa, — [va quelques semai- 
nes lé vice-président de la Cham- 
bre des Communes, M. Armand La 
vergne, CR, a fustigé Lrès: énergi- 
quement la politique de M. Ander- 
son, premier ministre de la Saskal- 
chewan, au suiet des évoles provin- 
ciales; celle semaine le même M. 
Anderson devait recevoir la con- 
damnation d’une parole plus auto- 
risée encore, puisque c'est” celle 
d'un ministre de 1 Couronne dans 
un gouvernement conservateur, 


M. Dupré, 
touche à la question dela Sas- 
katchewan. 
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solliciteur général 


sujet frès épirneux. ‘ Les questions 
de race ou:de religion devraient 
touionrs être discutées avee la plus 
grande prudence, En les sbordant 
ie séns ane ïe pose le pied sur un 
terenin délicat; mais puisque j'an- 
parais nour Ja première fois sur la 
scène: imposante où se déroule no- 
Ltre vie narlementaire, je crois qu'il 
est de mon devoir de dire à rette 
Chombre combien ie regrette l'atti- 
tude prise depuis dix-buit -mois et 
pertieulièrement au cours des der- 
nicrs temps por le souvernement de 
coalition de l'une des provinces de 
l'ouest. Les lois mises en visent 
en Saskatchewan contre la langue 
franeaise, Fune des deux langnes 
officielles du pays, sont nne insulte 
aux vrais canadiens établis ici de- 
puis quatorze où quinze. 


Û 


d'Hudson où à Churchill. Aeluelic-; 


che, qui, heureusement, St assez 
fruclueuse pour satisfaire à toutes 
les demandes. Le chemin de fer de 
la Baie d'Hudson ainsi que le dé- 
partement des Chemins de fer et 
des Canaux ont laissé clairement 
entendre, au risque de tromper l'at 
tente du plus grand nombre de ces 
sans-ravail que ceux-là, qui ont tra 
vaillé l'année dernière Je long dut 
chemin ou ailleurs, seront réengu- 
jus celte année, 


x = 
Tempête de noussière 
Régina, — La tempête de poussiè- 
re de la semaine dernière parcou- 
rut une grande partie, de la Saskat- 
chewan s'étendant d'Estevan, au 
sud, jusque vers le nord à Yorkton, 
Strasbourg et autre endroits. À Zel- 
ina, Sask., lon rapporta que beutt- 
coup de grain de semence sera per- 
du alors que Ja force du vent Île 
balayait vers le sud du village. 


FEDERALE 


M. Dupré et M. Anderson—Le Dr Hurtubise ct la commu- 
nisme— M. Barrette et son fameux amendemént de 1917 
Mariage de Melle Bennett—La budget et les rumeurs 


Dieu, mais en français, que fn pre- 
mière croix fut consacrée sur le s6l 
canadien, Contre ces lois je suis 
forcé de protester et j'espère qu'el- 
les seront rappelées, Je me per- 
mels de souligner de façon générale 
pour l'édification de ceux qui sont 
dans Ja vie publique que l'école qui 
triomphera toujours à Ja longue, 
sera cclle de La paix et de l'harmu- 
nie, ce sera l'école de Ja justice, du 
“fairplay”, de la tolérance et de la 
lurgeur d'esprit. 


Je dois maintenant parier d'un | 


Le canadien de descendance fran 
çaise est le plus canadien du pays; 
il n'a qu'un chez lui, le Canada: 
c'est au Canada qu'il est né et c’est 
au Canada qu'il veut mourir, fidè- 
le à son roi el fier des institutions 

britanniques, e"Pro rege, loge, gre- 
he” Mais il ne peut souffrir qu'on 
le moleste. 


ï 


Le sollicitèéur-général a prononcé 
ces belles paroles au cours du dé- 
bat sur l'Adresse, qui dure toujours, 
ct qui menace de s’éterniser, Pour 
consacrer le principe de la langue 
française M, Dupré à commencé ses 
remarques en français, puis les à 
poursuivies en, anglais, qui est en- 
core la langue de la majorité, en 
Chambre des Communes, Il a ven- 
‘ué son parti contre les attaques de 
ses adversaires, approuvé l'embar- 
go contre les produits russes, af- 


Itirmé que la délégation canadien- 


ne à la dernière conférence impé- 
riale de Londres que le Canada ait 
jamais envoyé au coeur de l'Empi- 
re britannique dans des circons- 
lances aussi solennelles. 


Parmi les autres députés qui ont 


. géaéra- |pris part. aux débats les meilleurs, 


itions: à ceux qui ont découvert et | du point de vue des discours pro- 


civilisé le Canada, C'est au nom de 
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Nous voulons parler du rédaeleur 
du Star de Régina, Rien qu'au titre, 
les lecteurs s vu douteut, Aprés les 
dlections tédérales, ses mantres du- 
rent probabement le muscler, var 
il cossa tout À coup ses élucubra- 
tions contre Québec et la langue 
française, Se rendant compte que 
M. bennelt ue pouvait rester au 
pouvoir, si le groupe conservateur 
de Quebec ui refusait soi apput, 
ils erurent sans doute qu'il serait 
dangereux de continuer à vilipen- 
der veux dont on avait ftut besoin 
à Ottawa, et its donnèrent des or- 
dres cn conséquence, 

Mais ie malheureux rédacteur à 
encore parlois des crises au couts 
dusqueuvs 14 s'oublie, © Cependant, 
pour être juste, il faut reconnaitre 
que son eut de santé semble s'a. 
inéliorer, Les attaques sont moins 
viulentes et moins fréquentes, Peut 
due guerirva-t-1t, 

Je me demante d'ailleurs Si qe 
he SULS pis 4 CAUSE INVOIONEtTE UC 
quelques-unes de ces atliques, Ge- 
ei semble etre indémable en ce qui 
cuncerne da dernivre en de, 

dau aumeure que, d'apres ait 
Les les apparences, ie bonhoüutumne Ne 
me polie pas Uans sun COCUP, 4 pH 
SIC S FUPAISCS, LE D A CONSUCTÉ GES 
éditoriaux qui n'etiuent pas des 
plus syimpaihiques. Dans le der: 
nter, ibn cu vid meme à 


A bivn- 
viuanee de me reconnaitre du 1n- 
lent, de vous ais qu'il s'aumélioret 

Sa dernicre ettse du tranenphe- 
sembie avoir é1é occasionnée 
par un aruele publie par prusieurs 
journaux de Québec, ct dans lequel 


j'affirmais que Québec, jouissant 
ues LICHECS uroits cduca- 


dionnels que ivs auires provinces, 
pourrait, st ses gouvernants le ju- 
lgcaient à propos, entraver l'ensui- 
enement de l'anglais, comme en Sas 
katchewan on entrave lenscigne- 
ment du français. 


Cette vérité, que nul ne peut 
nier, pas mème de rédacteur du 


Sutr qu cependant nie tant de cho- 
ses, semble Ii avoir donné sttr les 
certs, Paussant les textes, Ïl m'ac- 
eüse de prècher dans Québec une 
sorte de guerre de revanche, #l me 
représente conne Un  dangureux 
lueur ue désordres. 

IL faut reconnaitre que, pour 
changer quelques mots dans une 
traduction, el faire dire aux guns 
des choses qu'ils n’ont jamais dices 
le dit rédacteur m'a pas son pareil, 
I a déjà utilisé la nicme methode 
l'année passée envers noi, et il de- 
uit, dès le lendemain, modifier son 
lexte de traduction, sans d'ailleurs 
avoir la probilé de changer ses 
conclusions, qui, reposant sur des 
textes faux, n'étaient plus justifin- 
bles, Cest Hi le genre de journalis 
ine en honneur au Star de Régina. 

Mais où le pauvre rédacteur est 
vraiment comique et impayable, 
c'est lorsqu'il me reproche d'être 
ne sur les rives de la Charente, n- 
jors que lui, à vu le jour sur Les 
bords de la TFamise. 

Je ne songe d'ailleurs pas à fui en 


“La 


Le “Journal de notre ville fait 
remarquer ce malin à 5es lecteurs 
lisons-nous dans le Droit d'Ottawa 
que le comie de Bessborough et les 
membres de sa famille parlent Ie 
français avec aisance, que celle 
langue est familière aux membres 
de la famille royale, et que l'on ne 
rencontre guère d’Anglais ou d'An- 
glaise cultivée qui ne la'‘parle pas. 

Connaitre le français et le parler 
a toujours été regardé en Angleter- 
re eomme une marque de distinc- 


tion et de culture, Aujourd'hui eu- 


core, comme on pourra en juger 
par Îles deux faits suivants, notre 
langue est loin de perdre, en Angle: 
terre, la popularité dont elle à joui 
dans le passé. — 
M, Robert de Roquebrune, écri- 
rain canadien qui, depuis quelques 
années, a élu domicile à Paris, é- 
crivait il y «a quelques semaines À 
un ami montréalais: I m'arrive 
une aubaine assez inattendue: Je 
vais aller faire un voyage en. Écos- 
se à l'ocil et même je suis payé 
pour le faire. Cest une société lit- 
léraire écossaise qui me demande 
d'aller parler du Canada français 
à Edimbourg, à Glasgow, Dundee, 
Aberdeen et St. Andrew, et d'en par 
ler en francais. Voila des gens ci- 
vilisés et qui n'auraient pas eu li. 
dée de demander à un écrivain ca- 
nadien-français de leur parler au- 
trement que dans sa langue. (est 
an mois d'avril que je vais faire 


langue française” 


mana nn 


faire le moindre reproche, suppo- 
sant bien que ee n'est pas tout à 
lait de sa faute. 

Le lendemain, c'était le tour des 
auciens ministres Forke et Graham 
à écoper, Parce qu'ils avaient tous 
ies deux, nt Sénat, praclamer lu 
tilité de connaitre le français. Lu 
rédacteur leur tombe dessus ct les 
habille à sa façon, fnisant remar- 
quer, dans un interminable édito- 
rat, que Les deux ministres n'a- 
vaient pas eu besoin de connaitre 
le français pour devenir ministres, 
el que par conséquent lx connais 
sance de cette Inigue était parfal- 
lement inutile, La veille, dans l'ar- 
ticle qu'il me consacrait, il avait 
dit qu'en dehors de Québec l'usage 
du français était inconstitutionnel. 

Pourquoi le Star, pendant qu'il 
y était, n'a-t-il pas dénoncé l'un- 
cien premier ministre Borden, tou- 
jours sympathique à nolre race et 
qui dans une lutre dont j'ai la co- 
pie, condamne en termes nets Ja 
ampagne qui se poursuit ici de- 
puis deux ans? Pourquoi n'est-il 
pas tombé à bras raceourcis sur 
l'hon, Meighen qui tint à ce que 
sou fils alla non seulement termi- 
ner ses études àl'Univesilé Laval 
pour y apprendre le français, mais 
encore l'encourager à ouvrir une é- 
tude dans celle ville papiste de 
Québec, en société avec deux avo- 
cats eanadiens-françaist dont lun 
aujourd'hui est ministre fédéral 
condamnant très énergiquement les 
mesures d'Anderson, duns un dis- 
cours prononcé, fa semaine dernié- 
re, en pleine Chambre des Commu- 
nes® Pourquoi enfin n'ai pas 
donné un mauvais point à l'hon, 
Bennett, qui, Je lendemain de la 
Convention de Winnipeg, alors 
qu'il venait d'être choisi teomiune 
chef du parti conservateur, disait 
aux délégués de Québec qu'il rv- 
greltait de ne pouvoir s'exprhtier en 
français, et qu'il considérait que 
l'un de ces premiers devoirs pour 
devenir digne du poste qu'oh venait 
de Jui confier, allait être de se met- 
tre à Pélude de notre langue, 

Pourquoi? C'est parce que Gra- 
han et Forke sont libéraux où pro- 
gressistes, el, qu'au Sfar, on est auto 
risé à bûcher dessus, mieux si on 
se dit indépendant, mais Borden, 
Meighen, Bennett, pensez-y donc! 
Les gloires les plus pures du parti 
conservateur, 1 ferait beau qu'on 
les atfaque dans les colonnes du 
Star. ' 

C'est-à-dire que l'élite intelligen- 
te des deux partis se rend patfui- 
tement compte de Futilité de cun- 
nailre les deux langues officielles 
du pays, qui sont en mème temps 
langues officictles de fa diploma- 
tie, et ne perd aucune occasion de 
prockhuner cutte vérité, 

Le groupe qui préside aux desti- 
uées de nolre province, dernier ves- 
tige dans notre monde civilisé de 
l'ancienne tribu d'Orange reste seul 
avec son journal et son rédacteur 
des bords de ln Famise, Prions pour 
leur conversion. 

Itaymond DENIS, 


ms 


cette petite fournée  canado-écos- 
saise. À Edimbourg, mu conférence 
sera présidée par le lord Provost, 
à Dundee par le comte de Strath- 
more, à Aberdeen elle 1e sera par” 
‘le marquis d'Aberdecn, à SE An- 
drew pur lady Low et Sir Ratpli 
Anstruther.” 

L'autre fait est rapporté par M. 
Georges Toudouze, dans le “Figa- 
ro: “Voici ce que je viens de voir: 
dix-huit mille écoliers et étudiants 
anglais, chez eux, dans les grandes 
salles de leurs écoles, à Londres et 
autour de Londres, encadrés de 
leurs maîtres et assistants dans la 
fièvre d’un enthousiasme continu, 
aux représentations commentées et 
intégrales, par des Français el en 
langue française, de cinq pièces du 
répertoire ciassique français, 

“EL c'est — les neuf artistes fran 
eais qui sont mes collaborateurs 
l'ont vu avec moi — unc nouveau- 
té presque inouie. 

Durant quatorze jours, donnant 
vingt-trois séances‘ purement sco- 
luires, nous avons été des Français 
conviés à venir officiellement illus 
tree les lecons de langue française 
dans l'intérieur des établissements 
d'enseignement de la Grande-Breta- 
gne et à collaborer, directement, au 
labeur scolaire de vingt-trois grands 
centres d’enseignement en un pays 
étranger... - 

Bien entendu, tont cela aux jours 

Suile à ta page à 


OR ER TE Or ue Pom rames se 


ROSE DU CANADA 
. (uite de da gretutcre puye) 
_Vani surprendre les jeunes soeurs 


dans la recherche desinises, il les. 


attaqua dans leur amour propre”, 
dit le biographe, ei “Soeur Maric- 
Rose qu'il s'agissait d'élablir Je 
plus: profondément dans Phumilité, 
devint Ja cible principale de- ses 
-remontrances. .:." Aussi, là fonda- 
trice “atteignit-elle cetle  profon- 
. deur de l'humilité où l'iofini en bas 
sesse et F'infini on grandeur se ren 
contrent et:s'embrassent, où lme, 
cn touchant la vérité de son propre 
néant louche Dieu lui-même, auteur 
de tous les dons,” 


- Mère Marie-Rose el sa communau 
lé sont dignes de Ta plume d'un 
grand écrivain, C'est pourquoi vct- 
te biographie a été confie au Pére 
Puchaussois, dont deux ouvrages, 
déjà, ont été eouronnés par Pacu- 
dèémie. C'était bien à ce coeur dé- 
lical, à cet esprit fin, observateur 
et pénétrant, à ce Fouilleur infati- 
gable d'archives poussiéreuses, à 
celle plume au sivie gracieux, cluir 
et Himpide comme l'eau de roche el 
d'une vivacité serupuleuse, que re- 
venait la tâche d'écrire la vie d'u- 
ne âme aussi ‘inaélique, 

a biographie de Rose du Canada 
nous mettra devant les veux non 
seulement'les vertus d'une grande 


reed 


tion avance à grands pas, non seu- | serait encore haussée à 4 pour cent, 


| lement les origines merveilleuses et 
le développement d'une de nos prin 
cipals communautés, 


toire canadienne. 

Le P. Duchaussois est un maitre 
dans l'art de saisir une situation, 
évoquer ef dépcindre personnes el 
choses se rapportant 
ou‘indirectement à son sujet, Ecou- 
lez ce mot elharmant el si vrai, 
qu't cite de Mgr Forbin-Janson, &- 
véque de Naney, qui visita le Ca- 
nada à l'époque de Mére Marie- 
Rose; “O Canadiens-Frangçais, peu- 
ple au coeur d'or et aux clochers 

| d'argent!" 

Nos demoiselles canadiennes 
françaises de fr Suskalchewan fe- 
ront bien de se saisir iimmétdiale- 
ment dan exsvmplaire de ce nut- 
guifique ouvrage, dès que ie Patrio- 
te en annoncera la publication. À- 
prés en avoir parcouru les pages, 
elles comprendront mieux quel pré 
cieux héritage est eclui de fa jeu- 
nesse de notre race, Et peut-être, 
quelques-unes v découvrirout-ciles 
leur “voice: question si angoissan- 
ie. Peut-être à apprendront-cHes si 
elles sont appelées à élever des 
chrétiens dans le mondes où si le 
bon Dieu des vont chez les Socurs 
Îdes Saints noms de Jésus et de Ma- 
rie, où dans toute autre conmunint- 


niais encore 
une très intéressante page de Fhis- 


directement 


La présente administration a envi- 
ron 8100,000,000 de déficits il y a 
eu réduction de 37 millions’ el ui 
tiers dans les dépenses générales, 
les 63 autres millions devront ve- 
nir des contribuables, C'est un pro- 
bléme dont la soluticn pourra pa- 


“aitre dure à quelques bourses, Qui | ficier de la’ Légion que j 


à blanc, 
OUTAOUAIS. 


devront se saignt: 


ee 
4 


+4 


La langue française 
Suite de la première pige 


sions ces jours-là. 


“Ce que nous avons joué? Le Me- 
decin malgré Jui el Les Précicuses 
ridicules, Le Barbier de Séville, 
Gringoire, lu Grammaire et les fa- 
ble, de La Fontaine, 


“Qui avait fail cos choix? Nos 
hôtes anglais eux-mêmes, parmi les 
vetvres francaises inscrites aux 
!progrionmes de leurs exuens: car 
c'était pour préparer leurs élèves 
Jaux uamens de français que les 
Universités britanniques nous 
vaient fait venir de France. 


D 5 


a mere qu rc md 
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LA LÉGION 


. (Suite et fin) ‘. 
Voici d’abord le portrait d’un of- 
j'extrais du 
livre du prince Auge de Danemark. 
“,,,Le commandant M. est par- 


mi des deux ou trois vfficiers de In 


Légion qui: sont revenus saius ‘et 
sanfs de la Grande Guerre... C’est 
à mon ävis le “beau idéal” de ce 
que doit être un officier. H est dur, 
dus comme fer, mais, à Je voir, on 


îne de sougjconnerait pas. Bel .hom- 


me, poussant presque à Jexcès Île 


scolaires et aux heures des classes. soin dersa tenue, il parle toujours 
La classe, c'était nous qui la fai-favec une ‘extrême douceur. D'une 


courtoisie jamais en défaut avec 
ses subordonnés, il applique. cepen 
dant une discipline rigourétise. Ses 


homines connaissent sa bravoure | 


et le respectent... Le commandant 
M. ne porte jamais d'armes, IT dil 


que d'abord le devoir d'un officier 


est de servir d'exemple plutôt que, 


de faire Qui-mème le coup de feu, 
et qu'ensuite le poids du revolver 
déplace le ceinturon cel fait, faire, 
des plis à La tunique: Il Fa quelque 
trois mois, le commandant, à la tête 


a de son bataillon, traversail un dé- 


filé dans le Moven-Aflas. Soudain 


ÉTRANGÈRE 


site aux Intendants, 
plus précieux était un 


que, provenant des champs fertiles qui 
sont devenus le Canada français. 


Quand les granda chefs des Sauvages 
venaient, en grande pompe, rendre vi- 


leur présent le 
tabnc aromati- 


sainte, dont la cause de canonisa-! té de leur choix. JT] “etats , Mreillade violeute, el ins 
ee nee peur 1 on epegenne, mean à | “Les examens de français one, gel Ds fusfihale ot Es 
us  . TT ° ‘Jen Angleterre, une importance ça AM AMEMOR ES Re Or Ù 
S A lpitale. Jugez-en par ces simples ehif hérent sur fa petite colonne, Mre- C’ ] 
‘ Que, JUSCS & CS à SC . are ut , nine & , , es } 2 : £ 

La Session ... Lirexs tous Les écoliers aurgluis ont | Paie en Eu porte tu DE dns Les ee Cape Mat 
 — Le : ant ébranlée, choïs ste de e 2 À . 

‘ six à ncouf heures de .conversa- k . D . récolté dans les. mêmes £ 
de Six à if heures de .con per commandement bien en vue, el di- Ie ns es. mêmes champs, mais 
choisi ct mélangé par des experts, dont 


Suite de la première puae 
noncés, ont certainement été le Dr 
Raoul Hurlubise, de Sudbury. et J 
A. Barrette, NP, de St-Barthélemi, 


gestes des plus grands rois catho- 
liques de toutes les histoires, 

La somainc politique à mis des 
fleurs à son eovsage Elle à sssis- 


ion française par semaine 
les deux-cinquièmes ou la moitié de 
leur travail horaire hebdomadaire) 
Et, celle année, il v a en Angleter- 
mille candidats 


rigea froidement le combat, sa ean- 
ne à la main, Au moment décisif, il 
entraina $es hommes: pendant quel 
que temps.la mélée fol indécise, et 


vous jouissez tant quand vous fumez 


OA pas io 


! 


dans le comté de Berthier, M. Hur- ; té au marge de Mlle Mitdred Ben- us Pre français contre | M: élail partout à la Fois, au centre CU 

tubise s'est atlardé sur Le problème [net sceur du prentei MIRISEE 8 atre mille aux examens  d'ale- et aux ailes, faisant de temps à au . j À. 

du communisme en Canada pour | vec le major Herridges ministre Gt Le 2 tre sonner sa VOIX au-dessus du ° ÿ CA TABAC “et 

en indiquer les causes et les re nadien à Washington, La Chanre | on ., , [bruit-de Ja fusillade, En fin de ee À us ? 

médes les plus urgents. Les reuar- s'est ajouenée mardi dernier à ee A Toudouze, ajoute qu'a Bedford, compte, la baïonnette, maniée par A Aussi en 

ques du docteur devaient recevoir propos, elles heureux, qui ont trou Invité à visiter les classes et à in-. des fantassins bien dressés, prou- A1 L x boîté: 

une confirmation quelques heures VE dans leurs corbeilles de noces terroger les élèves au hasard el en | va. sa supériorité, Les Berbères se "., Ne “à 1 fise 

plus tard, dans une manifestation respectives des millions tout gi! francais, il a toujours obtenu des! dispersérent et s'enfuirent, mais DEA À E F7 fa (41b) 6.50c 
pas avant que M. n'eût été assailli L PISE CO: ‘ 


Sur Ja colline parlemeniaire'de plu- 
sieurs centaines de conmunistes 
qui prétendaient représenter toutes 
les provinees du pars, Ces manie 
festanis ont demandé praliquement 
d'implanter au Canada Le ssstème 
de Ja “dole", qui fait but souffrir 
l'Angleterre à lhenre actuelle, et 
qui consiste en une assurance CONn- 
tre le chomage reposant entière 
ment sur les épaules de PElat, donc 
des contribuables. DS ont reçu du 
premier ministre cette énergique et 
rassurante réponse: “Tant que je 
serai premier iminisire il ny aura 
pas de “dolce” en Canada, et mon 
gouvernement n'est certainement 


ones, passent leur ne de miel en 
Europe, 

Ce mariage a remis Je premier 
ministre de meilleure humeur, 
mais pas assez pour l'induire à don 
ner aux députés des précisions sur 
sa politique. Ces jours derniers, à 
l'ocrasien d'un bill demandant de 
voter deux mois de salaires aux en 
plovés civils, plusieurs ministres tt 
maints députés ont tenté de ui 
forcer Ja main à ce propos, inais 
sans réussir. M. Bennett a déclare 
que sa politique était bien chaire. 


réponses salisfaisantes, 
Ces faits prouvent que 
cuis est enseigné sérieusement € 
Anglelerre, que beaucoup d'éu- 
diants Fapprennent, son heureux 
el fiers de Le parler, 
lei, au Canada, quelle est la si- 


nous soyvdns dans un pays qui est 
officiellement bilingue, écrit Île 


ne peuveut pas parler françuis, ou 
qui ne l'ont jamais tenté, est extra- 
ordinaire. et ce qu'il v a de regret- 


mais qu'il n'en donnerait les dé- 
Luis qu'en temps et lieux. C'est-à- 
dire qu'il n'a rien révélé, Toutefois: 


pas disposé à accorder une prime | 
à l'oisiveté." La “dole". quand oi 
lanalvse correctement, u'est rien 


on peut conelure d'après ses Tv- 
marques que cous des anciens! 
fanctionnaires du munistère de l'in 


table, c'est que cet état de choses | 


le fran- | ct ieté bas par lrois ou quatre d’en- 
nitre eux qui l'attaquèrent simultané- 


ment. Ses hommes le relevèrent 
griévement blessé, sa main droite 
crispée, tenant encore Îles débris 
de sa canne til s'en est tiré). fl 
faut plus que quelques coups de 


tt : no ve 1 Pin > s : 
luation sous ce rappori? “Bien que | outeau pour Lucr un légionnaire." 


Voici, les impressions de l'Amé- 
ricain Doty, d'un combat d’arrière- 


QU “nai sn: a , e j n 
Journal”, le nombre:de ceux qui sarde en Syrie : 


“Le capitafhe marchait le der- 
nier, caraïinr cu mains, et faisait 
le coup ‘de feu comme un simple 
soldat, Je Le reverrai toujours : un 


vient de ce que l’on croit sottement ! . , 1”, 
| | petit honime à Lx barbe noire, Son 


qu'il va quelque chose de déloval: 
à étudier le français, que de fait 
qu'une grande partie de la popu- 
lation apprendrait cette langue e- 


bras gauche est affreusement muti- 
lé, Pour viser, il plaçait l'arme sur 
sa blesssure, Sa figure bronzée par 


le cho 


C'est. un merveilleux mélange des meilleurs tabacs du 


vicux Québec. 


des 


Le paquet scellé, enveloppé de papier ciré, garde le tabac 


en parfaite condition. 


— vous ouvrez le paquet—vous chargez. 


Damnés, traduit par M. Prévost, 
1930, Librairie Slock, 7, rue du 
Vieux-Colombier, Paris (The Cen- 
lury Companv, New Yotk, 1028), 
G.-R. Manue, Têtes britées (Nou- 


COUPON-PRIME 


DANS CHA 


ressuscitée et l'on en discutera les 


divers points. Cette nouvelle vicnt 
dêèlre annoncée par E. C Middle- 
lon, M. D, sous-ministre, EHe esl 
bien en rapport avec le programme 


Pas d'ennui avec l'ALOUETTE 


n 


QUE PAQUET 


lier, 

La locataire éventuelle, — Je 
ercins que cela ne nous intéresse 
pas. 3fou mari et imoi, nous som- 
nies végétariens, 


autre chose qu'une prime à la pa- térieurs, congédiés par centaines, . . n : le soleil, maintenant vidéc de sang, 
resse, et à cause de cela est tont{que d'autres ministères pourront qui vaudrait quasiment à de la ES PET pris une teinte jaune safran, velle Société d'Edition de Paris, | d'hygiène mentale qui occupe ac- — 
à fait immorale, De son côté le no-/ absorber le seront, mais graduelic- HSON LH marchait à fa gauche de fa com- 1929). tuellement lPHon. F. D. Munroe, M, BOUTONS 
‘Heureusement, ce non-sens tend ee D., ministre de la Santé Publique au : 
' que à DISPARAISSENT IMMEDIATE- 


taire Barrette à Lait lever, par ses 
paroles, un volier de SOUVENT | 
dans l'esprit des vieux parlemen- 


taires. en rappelant les circonstan- fais sans travail, sons ce seul pré- | | 
‘ I : * TES ni Lu = 
ces de son fameux amendement defteste qu'ils sont permanents, M! ñ ; chien qui s'était après la guerre .Au Congrès national de lAs55- | étonnés. La découverte morvellleuse 
7 i : : im! i ë Pis . i la S , P "anseut de lociir: Uue de: ‘ 
1917 el celles qui ont entouré la | Bennett trouve cela absolument im- engagé à la Légion et ÿ étant deve- cialion canadienne de la Santé Pu- agent de locatire. — Une des lquin inédccin, Je teint s'éclaireit 
‘ E blique, qui aura lieu à Régina les [atlractions de la piopriété est Cet léonme par enchantement, Procurez- 


loi te Ja 
Le député 


votation de 1 fameuse 
censcription militaire. 


de Berthier estsle sent député ac- nique, à demandé une prime ficiers du Canadier National, par- 
lellement en Chambre qui se soit}&1.25 sur le charbon de l'Alberta, | iculiérement de monsieur IL nt sais quel article calomnieus con Se — = ee 
sépare de son parti Sur cette ques- disant que cette prune multiplie- Mélancçon, vice-président adjoint, tre Ja Légion, a été écrite après sa Ge om 0 0 0 00 D DE TT TE ET TE TT 2 


tion, et l'esprit d'indépendance de 
1917 dure toujours, puisque M, Bar 
rette ajoute que si la province de 
Québce ne recoit pas du chef actuel 


ment, à mesure que le besoin d'em- 
plosés se fera sentir. Quant à parer 
des fonctionnaires  permaments: 


moral. 
M. Neill de la Colombie-Britan- 
de 


rail les exportations de ce combus- 
tible, Le gouvernement à fait Ta 
sourde oreille à cette requéle. Si 
jamais le gouvernement entreprend 


à disparaitre." 


— À en me 
AN 


Grèce à Ja bicnveitlance des of- 


et de monsieur A. Brazeau, agent 
des passagers à Winnipeg. les Cu- 
naciens francais de Saint-Edouard 
Alberta, viennent d'obtenir pour 
la station locale du C.N.R. un nou- 


pagnie et tirait, l'arme posée sur 

son bras sanglant.” UT. 
Enfin eette opinion extraite d'une 

lettre d'un ancien officier autri- 


nu sergent. Notez que la lettre en 
question, adressée en protestation 
au Pragèr Tabeblatt, au sujet de je 


libération, alors qu’il était depuis 
longtemps revenu:dans son pays : 

“fl y a, il y auru'toujours en Eu- 
rope des hommes pour.se souvenir 
avec joie du temps où ils étaient 


HYGIENE 


uouvernement de Ja Saskatchewan. 
X XX 
MHulencontreux. 


17,18 et 19 juin, ‘la clause délaissée 
au sujet de Phvgiène mentale sera 


le merveilleuse cheminée ancienne 
où vous pouvez rôlir un boeuf en- 


‘Cartes Professionnelles et Cartes d'Affaires 


du gouvernement toute la considé- quelque chose en faveur des mines 
ration qu'elle mérile, qu'il manifes-Fde l'Alberta ce sera dans le sens 
tera de diverses manières son me&-| d'une meilleure distribution, votre 


conunandés par, des officiers fran- 


veau nom qui se rapproche le plus nunit 
vais. Eux seuls savent comprendre 


POUIL VOS TRAVAUX DIE NII 
TOYAGE FT DE TEINTURE 


conten'ement. M, Barrette est j 
loux des droits de sa race el des pri 
vilèges de sa langue, et n'entend 


pas faire de couvessions à ce sujet. 


= 


Tous les autres discours ont été 
prononcés en tenant si étrottement 
cumpte des programnes respectifs 
des partis, qu'il serait difficile de 
les rapporter tous sans multiglier 
les redites el devenir três ennuy- 
eux. D y aurait un contraste Pffrax- 
ant à montrer, actuellement, entre 
la langueur du débat sur FAdresse, 
qui mourra d'anémie cest sûr, el 
es actions plutôt bouilantes dés 
Espagnols, qui viennent de détro- 
ner Jeur roi, Alphonse XFHIL, el pro 
chamer une république: qui tue une 
monarchie vicille de plus de cinq 
siécles, et dont léclat est fait des 


mr 


Les 


Nettoie EVIE 


7e 
à Le 


TUYAUX de VIDAGE 


| Lente et. BOL 


Pleine force pour éviers 


= 
31. 


< 


ive œiR 


nos provinces, du charbon qu'elles 
produisent, et,non pas duns le sens 
d'exportations. 

Le budget du ministre des Finan- 
ces, Fhon, M. Bennett, n'est pas af- 
tendu avant le commencement de 
ja semaine prochaine, D'aucuns Île 
voient venir avee crainte et trem- 
blement parce qu'il sera lourd de 
laxes nouvelles, si les rumeurs qui 
ont cours reposent sur quelque fon 
dement, et il se peut bien que si le 
premier ministre ouvre d'une part 
la main en faveur. des grandes in- 
dustries canadiennes en leur accor 
dant des faveurs tarifaires, qu'il 
ferme l'autre avec un geste de grip- 
pe-sous en imposant sur les chif- 
fres d'affaires et les profits des 
taxes nouvelles, La taxe de vente 
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RS, 


de CABINET Ôy: . 


Pleine force pour bol de cabinet 


Lessive GILLETT “chasse Île saleté 


> 


En solution pour nettoyage général 


passible de celui de leur paroisse 
et de leur bureau de poste. : 

Lors de la. construction du chc- 
min de fer, en 1924, cette station 
fut appelée Heenan, ou qu'il en €x- 
istait déjà d'autres du nom de St- 
Edward, sur les listes du réseau. A 
la demande des citoyens, elle s’ap- 
pellera désormais  Edwardville, 
nom assez semblable à celui du 
distriet environnant, et du bureau 
de poste (St-Edouard, Alta) pour 
empèeher la confusion et rappeler 
encore les pionniers de la région. 

Remerciements à qui de droit, 
sans oublier le dévoué M. Joseph 
Faucher, de Saint-Edouard, prinei 
pal délégué de la population dans 
cette affaire, 


COMMUNIQUE 


tion. 


°9 


, 


| 


les hommes et Les estiment, Deman 
dez-leur ec que sont les légionnai- 
res, Hs vous répondront : des hom- 
mes qui furent trop faibles dans li 
lutte pour la vie, mais qui se mon- 
trent assez forts pour mourir bra- 
vement.” os 

On ne saurait mieux résumer la 
vérité sur Ja Légion et sur ses 
chefs, et je ne veux rien ajouter à 
ce jugement porté par un de nos 
ex-cnneinis, 

A consulter : 

G. d'Esperbès : La Légion (Flum- 
marion, 1900). : 

H.-H. Prince Aage of Danemark, 
A Royul Advénturer in the Fodeiug 
Legion (Doubleday, Page and Co. 
New York, 1927). 

Bennel J, Doty, La Légion des 


H La lessive ne doit famais être . ‘ 
dissoute dans l'eau chaude, 


FE upLovez. la Lessive Gillett pleine 
force pour garder 
‘tuyaux de vidage. 
Une légère quantité versée dans vos éviers 
et bol de cabinet chaque.semaine, fera dis- 
paraîtré toute accumulation de saleté et 
vous épargnera de coûteux frais de répara- 


propres et libres tous vas 


Pour nettoyage domestique, une cuillerée à 
soupe de Lessive Gillett, dissoute dans un 
gallon d'eau froide, vous donnera une solu- 
tion efficace pour le lavage des planchers, 
des tuiles, des réfrigérateurs, etc. 


4 


La nouvelle brochurette, gratuite de .la 
Lessive .Gillett décrit nombre d'autres 
usages auxquels peut servir ce produit 
commode. Demandez-la, 


À chaud et très confortable: VIS: 3 


Modern Bread 
Company, Ltd. 
AIN SOM-MOIR 


Ohez tous les éplciers. Envoyez vo- 
tre commande, 
DEVENEZ NOTRE AGENT 
Tél: 2838, Prince-Atbert, Sask. 


ne ont mood 


BELL'S LTD. 


Manufacturlers de ‘“Bell’s Layiog 
Mask’ pour poules couveuses. 
Fleur. grains de semence, etc. 


TEL: 2701 102, #è rue Est. 


TT 
JS CE SE CT TE ST NT 


L'\ssurancc-Vie GREAT WEST 
Émes tuus les genres de polices aus 
taux tes plus bas." FU 
Jülices sur revenus + “Polices 
vour enfants - Pons pour familles: 
ou aubordonnén -'Annuités - Dota- 


Ü 


tions, 2 À. 40.ans. :° 4 .. : 
À | . Moprésentants 
Ü C. J. BRCSTROM, C.L.U. 
Domrémy : Hoey 


JA. RRODETR LA ROILEAU 


un nl 
{  RFGARDEZ VOS 

…. : CHAUSSURES. 

. Considérez-vous que’ Vos chaus- 
gures peuvent encore vous dti- 
rer l'hiver, ne pensez-vous pas 
qu'elles seraient plus chaudes si 
vous leur feriez appliquer des 
semelles, pas nécessairement é- 
paisses, mais ‘un 'cuir ELK: 


NEZ ET INEFORMEZ- VOUS. 

Les pétinoires seront blentôt nu- 
vertes, vos patins sont-1l3 en bon 
état pour la saison? Si non, ap- 


vons aussi des lacets, courroltes 
et des supports “Lea” pour 
chaussurés à pat{fns 
:W. G: HOUNSELL 
MITCKELL BLOCK 
Avenue Centrale ct 11ème rue 
PRINOF-ALBERT, SASK. 


â 


AE ESS DEP IÉE ED CHER HEUEED NEED (19 OR GER 1) ER 1) ED LED ED) EE 


DD DER CE ER. O0 RD CHER LUEUR ER ) CORAN QE: De 


. Ecrivez au téléphpnez pour rensel. 


A an AUDE 2e SET 0 + m1 TD RES PER EEE ES AE 1 GP + ER 13 QD EE (€ ND 4) ARTR LED 3 EXD EM EI 
! ed Hè ® 


E ndressez-vons à / 
45, ‘14ème RUE OUESE 
| Téléphone 2821 


NETTOYAGE A SEC D'HABITS 
POUR HOMMES 


- 61.00 -: 
MAISON BELGE 


x TRAVAIL SOIGNE ‘ 
LAVAGE A SEC 
PRIX MODERES 


DS D ONE T-MR ST QD‘: GED GERD-CRID-O-GIRD 4 GEL GENS) NID QUE) AD 


PRINCE-ALBERT, sasu. ÿ:PraNOE-ALBERT, -  SA8K. | Jour, 3275 . . Nuit, 2813: 
— " — c = a = S bn mere _… M LE ; 


LOTS DE VILLE 


: Normes dans districts de Prince-Al- 
-bert, Albertville, Debden et Dom- 


rémy 
ASSURANCE :de TOUT GENRE 
gneménts : 


Bradshaw-Holroyde Agencies, Ltd. 


Chambre 4-5-6-7 Banque de 
Commerce 


PRINOK-ALRERT, SASK. 


+ 


4 


UNE ANNONCE DANS 

LE PATRIOTE VOUS 

RAFPORTERA 
BEAUCOUP 


MORTE ED () ER 


HAMILTONS LIMITED 


M. C,. Hamliton, Gérant-Directeur 


Entrepreneurs do pompea funèbres 


portez-les chez HOUNSELL et à 

faites les réparer cet affiler. 25 11ômo rne M. Tél: 8005—93229 45 a 4 Gares Victoria ‘ 

Nous avons des faussos-someolles ‘ a ” $ MONTREAL " QUEBEO 

en: feutre, on liège et en poil de PRINCE-ALBERT, SASK, Ÿ =vamsemmmreommencencenossesvess 
- renne à 26c In paire, Nous a- À ounrem nues BALDWIN HOTEL “> 


Monuments. funéraires 
de tontes descriptions 


J. O0. BRUNET 


..… 


414 rue Taché, St-Boniface, Man. 


. Demandez notre catnlogue 


‘toutes espèces de travaux de rs- 


Lo : meilleur matériel, le mellleur 


nr LERt NOR USD em pere 
* s 


 Daoust, Lalonde 


J 
. #ême avenie Sud, Saskatoon, Sask. 


DEEE DE D LED DES 0 


MENT 
Les boutons partent tellement vite a- 
vee Je Soothu-Salva, que tous en sont 


vous une boîte de Soothu-Salva, chez 
tous les, pharmaciens, 


, 


- THE. ji 
Prince Albert Mfg 


Company, Limited 


Faites poser des fenêtres à voire 
verandah, nous ferons ce -travall 
pour your, . notre 


Ameublement d’Eglise, de maga. 


sins et do bureaux. ; î 


Nous refaisons les planchers et 


nuiserie ou d’ébénisterie. 


TELEPHONES .: 


JOHN DAISLEY 
Plombier Expert en Chauffage 


Réparations faites promptement 
Nous sommes heureux de donner 
estimés pour ouvrages neufs 


| Ouvrage 
‘111, 140me Rue Ouest 
Téléphone 22901. Prince-Albert 


Fondée en 1891 nr 
Tannerle: 1704 rue Ibervitle 


&Co. 


CIMITED | 
MENUFACTURIERS DD 
se CHAUSSURES 


lanneurs ot Corroyours 
BUREAU HT FABRIQUE 


: 


« 


Centrule, Propre,’ Confortable, 
Service Courtois 
PLAN EUROPEEN . 
$1.:0 par, jour en montant 
Clnmbres. avec douches 


26 Salles de bain 
ce 


Eee 


lee 


é — - PT 
AU PERSONNEL ENSEIG GNANT — 


ie 


Le prochain concours de français 
Questions d'examen 


es anse 


+ 


Nous ne voulons pas terminer ces 
ligues hâtives, sans remercict très 
sinçèérgment les bersonres qui nous 
ont.écrit:pour nous donner leur a- 
vis, Nous faisons largement notre 
profit des remarques veut 


7 7 LE PATRIOTE DE L'OUEST, 


livn d'envois de héluil 


Le bétail canadien en 
Ecosse 


L'Ecosse demande une augmenta- 
“anadien, 


méréredi le°22 avril 1931 


LETTRE D'UN 


[TRE 


_ Vous ne » POUVEZ acheter à à meilleu. ” 


“APOTRE INCONNU” 


Mission de Beauval, Susk, 
$ décembre 1930 


Le personnel enseignant à hâte 


qu'on 


divers, ne pourra que mieux nous. 
fhire voir les avantages el aussi les 

lacunes, les défauts da HOUVCaU SYS 
ème. Et c'est bien ce que nous vou- 


ide savoir si nous allons faire usa- 
Si ge. des questions d'examen du yen- 


Are nouveau au prochain concours 


bien nous faire. Des un, mes ai quittérent le Monseigneur 0. Charlebois, O. M, L 
Û , rË estination de Vicaire Apostolique, 
Nous. tenons tout spécialement à port de Mon ner on nig . ‘ fl 
souligner. l'excellent esprit dans le- PAn: gleterre. duvant les trois der- Le Pas, Manitoba, 


(S » navigatio - seisnetrr 
quel se produisent. ces échanges de uicrs mois de navigation, 4000 fu- | Monseigneur, 


SEE 


Û 


ml îner utie réponse définitive. 


be 


: son emploi, au moins partiel, dès, 
cette année, il a été décidé qu’on ne 


‘l cette fois. encore, 


i de français. Nous sommes heureux 
de pouvoir aujourd'hui leur don-|. 


‘Bien que la nrajorilé des insti- 
| tuteurs et institutrices qui nous ont, 
fait connaitre leur opinion, soit en 
faveur du nouveau système el de 


ferait aucune innovation eh ct sens, 


Nous voulons csperer - que nos 
correspondants ne nous en lien- 
‘ dront pas rigueur et que ième, ils 
nous approuveront lorsqu' ils con- 
naîtront les raisons ‘qui onl motivé 
cette décision. 

Si le nouveau système a ses cham 
pions, il faul dire aussi qu'il a ses 
adversaires. ILya aussi ln calc- 
gorie des instituteurs qui, avant de 
se prononcer, désirent étudier plus 
Jonguemient Je problème, et voir ce 
que ‘ce système peut donner dans la 
pratique, 

De plus, il ÿ a les instituteurs el 
institutrices, assez nombreux sen- 
ble-t-i],. qui, pour diverses, raisons, 
ne,sunt pas encore au courant, ‘el 
dont les élèves ne sont pas habi- 
lués aux nouvelles questions d’exa- 
mien, En faire usage au prochain 
coucours, sel'uil - prendre des een 
laines de petits écoliers par surpri- 

, et cela ne serait, pas juste. 

“par. ailleurs, nous croyons que 
nous avons loul à -gagher:à pour- 
suivre {ous ensemble pendant quel- 
qüe temps encore l'étude de ce pro 
blème, et à ne pas trop nous häter 
de prendre une décision, Cela nous 
permettrait de voir ce, que le Dé- 


lons lôus, n'est-ce ‘pas? 


A l'automne, l'A. C. FC. compte 
organiser - trois: ou quuire congrès 
pédagogiques dans différents cen- 
tres de la province, Ces congrès 
réunirônt à peu près tout nolre per- 
sonne: enseigiiant de langue Fan- 
+ “aise, el. ce problème des questions 
d'examen sera cérlainement l'un 
des sujets. trailés à chaque rétnion. 
Nous. serions houreux de savoir 


que dès maintenahl, nos, instituteur S 


et inslitutrices, se préparent à fai- 
re profiter leurs collègues dans Pen 
seignement du résultat de leurs ex- 


périences, 
Mék - 


vues, Sitous ne sont pas dé Ja më- 
me Opinion quant aux moyens à 
prendre pour latteindre — ce à 
quoi persoune ne s'attend d'ail- 
leurs —.tous ont ‘un seul et mème 
bul: améliorer notre enseignement 
du français, C'est d'excellent-augu- 
re". : 

. Nous ‘réitérons notre demande: é- 
ludiez lu nouveau système de ques- 
tions d'examen, et dites-nouûs ce que 
vous en "pensez, Avez-vous la bro- 
chure qui traile de toule la ques- 
on? Elle se vend 25 sous à nos bu- 
l'CRUX, 

Le Chef ‘du Secrétariat de l'A, C.- 
F, Ce Vonda, Sask. 
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Mélo 
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L'industrie des pêcheries 

Des navires el vaisseaux de fous 
genres, d'une valeur d'environ $4,- 
160,000, furent employés l'année 
dernière au Nouveau-Brunswick 
pour l'industrie des pêcheries. Le 
capital investi dans cette provin- 
ce, pour cetle industrie, ful de 
#1,733,000 avec 155 usines cn opt- 
ration, 


ne ame ne Né eme men 


À PExposition de Toronto 

De gr andes êl tables pour r exposi- 
lion des chevaux seront construi- 
tes pour l'Exposition nationale de 
Toronto, Tlles coûtcront $1,000,000, 
Ces étables, relèveront considérable 
went Palirail de exlle Exposition, 


qui doit se tenir à Héginn, aux mois 
de juillet et août en 1932. 


DR 


Progrès de l’éducation 


Dans le rapporl sur les écoles du 
Nouveau-Brunswick, pour l'année 
finissant le 31 oclobre 1930, Fon 
constate un enrôlement croissant 
dans les écoles publiques et supé- 
rieures; une augmentation du nom- 
bre des professeurs et un progrès 
iuarqué dans l'assistance, 


—— X 


Port d’eau douce — 
Elévateurs terminau 


La ville de New Welsminster, en 
Colombie Anglaise, devient rapide- 


connue sous Île nom de Carnaval ' 
ie ; À tuent l'un ‘des ports d'eau doucec 
va faire, dans ce domaine, aux ex-lroyal d'hiver de Toronto, Le plus principaux du chnadu L'année d 27 
amens officiels de celte année, Qu {urand enrnaval intérieur d'hiver es "tt € 


se rappelle que Ni dernier, ces 
uaamens, pour Ja première fois 
croyons-nous, contenant un certain 
nombre de questions du genre nou- 
veau. Que va-t-on faire cette année? 
11 sera intéressant de le noter. , 
Enfin, il y a le nouveau. program- 
me, d'études qui doit être publié à 
l'été. Ce sera, parait-il, un volumi- 


Î 
partement de l'Instruction Fa 


du monde entier. 


ne Ken me use 


 REBOISEMEN T 


De l’année 1901 à à 1930, plus de 
116,009,000 de jeunes plants furent 
envoyés gratuilement par le dépar- 
tement des Forèls à ceux qui en 
ont fait la demande dans les pro- 


neux ouvrage de quelques. centair vinces du Maniloba, de, a Saskat- 
Q oc Sy DU: 0 \ tn L # 
nes de pages, et il serait bien sut chewan et. de PAlberta. L année 


prenant.qu'il ne contienne pas cer 
laines informations, certaines ins- 
iructions au sujet des questions d’ex 
amen, Cela aussi pourra nous éclai- 
rer, 

Pour :toutes ces raisufts, NOUS à 
vons pensé qu'il était sage de ne 
pas faire d'innovation cetlé antèe 
dans la manière de poser les ques- 
tions. Ne concours, mais d'attendre 
pour cela, Si y a lieu, le concours 
de 1992, 

D'ici là, nous allons poursuivre lé 
tude, de ce problème dans les co- 
lonves du “Patriote”, en autant du 


der nière, plus de 6,090,000 de sé- 
mis el.de boulures ont, été expédiés, 
Durant les dernières Lente années, 
plusieurs millions d'arbres ont aus- 
si été vendus aux fermiers des Prai- 


[TE 


mme K un 


L'enseignement au Canada 

Le nombre total des maisons d'en 
scignement au Canada, à la fin de 
l'année 1929, était de 31,196; et Le 
nombre des, étudiants de 2% 47.057. 


'arge Û rsé on 1929, pour 
moins que nous le permettront des | L'argent débouraé en IS D ! 
circonstances; el nous espérons | fins éducalionne les, se chiffre à 

$; spérons 
bien que de leur côté, les instilu- 5153, 691, u29. 


teuts. et institutrices continueront, 
dans le laboratoire que leur four- 
nit la classe, à l'étudier dans le 


Le Portugal à à Régina 
Le Portugal est îe dernier pays 
à annoncer sa participe ion offi- 
cielle au Congrès mondial du grain, 


domaine de la pratique. 
Cette étude poursuivie de part ct 
d'autres, el dans des. 
Vous à NH où 4 ? 


2 — 


milieux frès 


ANT PERTE 


late 


Qualité et saveur importées qui 
ne viennent que de Hollande— 
qui ne 8 offrent que dans le.fa- : 
meux Gin dè Kuyper. 
N'acgeptes, pas ( desurcédan CA 


por de RUYPER. & SON 
ST Fer MT atsqn fe Sendéo en 1695- 


todos © Hollande 


VICTOR MATHIEU, N. P. 
; Notaire de Cinq Diocèses. 
PRETS A SV2% Fa POUR UNE DUREE DE CINQ ANS 


: (Sans hypothèque, sur les fmmeuble:s) 


atix Diocèss, Parolsses, Conmunautés religieuses de la. 


si Saskatchowant, äu Manitoba et de l'Alborta. 


BUREAU: 8, RUE SI-JOSELPH 
‘ T'éléphonc: 32-3887 ct. g- 0568 


QUEBEO 


| CLOCHES 


si 


d'occasion. 


qui est installée à notre atelier à QUÉBEC. 
Cette Machine est une merveille à 


tants-Généraux au Canaäa 
Représent anfts- tata. Unis: 


nivre, 298 navires y amarrérent: 
une augmentation de 430 sur l'année 
précédente, La construction des, é- 
lévateurs Terminaux de la côte du 
Pacifique a rendu possible l'emploi 
de 400 hommes avee un salaire an- 
nucl de $500,000, 


mme K, — 


Industrie laitière 


M Alex McKay, depuis les der- 


rivs par Les pépinières commercit- !grandes 


De arr iresrenheneenemeneeneenæ 


D'ECGLISE 


de la Célèbre fonderie Paccard, d’ Annecy-le-Vieux, 
Haute-Savoie, FRANCE, 


Nous avong toujours en magasin à QUEBEC, dep cloches nouvog' ef : 
Nous avons aussi une MACHINE, pour sonnor les Cloches en branle, 
tous leo points do vue, 


‘; ét aux L. O. T our an ngeau “ 
CEn île Mor isselte Lée Apt. 6: 1656 Boulevard 8 t-Joseph Ent,” 
236:rue ‘Latourelle, QUEBEC. Montréal, PQ. Tél: Frontonne 6272- | 


nières dix années gérant général 
des Coopératives laitières. du . Ma- 
nifoba vient de résigner. Sous sa 


gérance, ccite compagnie € une sell 
le crèmerie, s’est accrue de trois 
crèémeries, à Winnipeg, 
Brandon et Dauphin, et ces derniè- 
ires ont produit, en 1930, à peu près 
2,500,000 livres de, beurre où 15.2 
pour cent de.la production totale 
du Manitoba, Ces laileries non seu- 
lement produisent un beurre com- 
mercial de haute qualité, mais elles 
possédent-une longue liste bien di 
gne d'envie de prix gagnés aux prin 
cipales exposilions du Canada. 
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et 
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Permis de construction 


Les permis, de construction, émis 
dans Vancouver «durant l'année 
1930, se montent à $16,258,600, 

re X — 


{ 


L'agriculture dans. les écoles. 

L'agricullure sera bientôt. ensci- 
goée dans loules les écoles de la 
province de la Saskatchewan d'a- 
près un récent communiqué du 
gouvernement, 


Ke 
Population de Toronto 


———. 


Toronto, Ontario, la plus grande 
ville ‘du Canada après Montréal, au- 
ra bientôt une population d'un mil- 
lion d'habitants, 


ê 


Pour le Congrès du grain 
à Régina 


Cinq-cents jeunes producteurs de 
grain au Maniloba  fravaillent ac- 
tuëllement sous la direction du dé- 
partement de l'Agriculture pour se 
préparer au grand concours du 
grain qui doit avoir lieu à Régina 
lors du congrès mondial du grain 
en 1932, 

———— K 


TOURISTES 


Les touristes des Etats- Unis, qui 
sont venus au Canada par la grau- 
de roule du Pacifique en 1930, fu- 
rent au nombre de 417,581 compa- 
rativement à 390,900 en 1929. Les 
automobiles des Etats-Unis vinrent 
au Canada au nombre de 121,856 
comparalivement à 114,793 durant 
le cours Ge l'année précédente, 
x 


un ‘ . D ec er 


temosmiesnmien tiens rasta 


ressesmimse ts 


rent “CRVOVÉES: À, Manchester, Le bc 
tail qui arriva en Ecosse fut jugé 
toul-à-fait satisfaisant, 


meet. A me. 2 


UN RECORD 
Un uouveau record canadien 
pot [ production du bourre a été 
établi par. une génisse, Holstoin de 
deux ans, Lonsdale, Wayne Orms- | 
by; M. M. L. McCarthy de Sussex, 
N. B, en esl l'éleveur ct Je pre- 
priét aire, Gette génisse, en 305 
jours, produisit 19, 758 Jivres de 
Jait contenant 885 livres de beurre 
lui donnant unc proportion de gras 
de Ca 58 pour. cent. 


ae mme NX ee 


Dans les universités 
des provinces Maritimes 


"#0 


Les jeunes gens des provinces Ma 
ritimes suivent les cours des collè- 
ges en nombre toujours eroissant, 
Lors d’un relevé récent dans les 9 
plus grandes universilès, on a cons 
laté que l'assistance aux cours a 
augmenté de cinq-cents, et evtu, 
sans compler, les étudiants de ces 
inêmes previuees qui fréquentent 
les collèges dans les autres parties 
du Canada et des Etats-Unis, 


L——— 


La volaille 
————— 

Dans le royaume de la volaille 
les connaisseurs, ont raleuté qu'il 
faudra au Canada en 1931, 80,000, 
Ü00 de poussins pour satisfaire ja 
demande, Ges poussins devront vu 
niv surtout des couvoirs approuvés 
gui sont sous la direction qu sou 
vernement fédéral, Jusqu'à dule, un 
tot] de 108 couvoirs commerciaux, 
avec une capacité d'ocuts de près 


de crois me rendre à un désir de 
volre coeur de-père en vous disant 
le bonheur que m'a apporté la tet- 
te par laquelle vous n'autorisez à 
renouveler mes voeux temporaires. 
Qui, c'est avec grande joie que je 
ferai ces promesses Saerées en N 
joignant le désir de les faire pour 
toute ma vie, 

Pai cherché li paix el je l'ai 
lrouvé en me consacrant tr bon 
Dieu, Si j'ai quelque chose à vm-! 
brasser fa vie de missionnaire, qui 
procure à mon äme te paix et des 
consolation qui surpassent de beau 


coup les quelques épreuves rene 
contrées, ‘ 
Pour étrennes, Monscigncur, je 


vous offre La résolution que je 
prends, pour kt nouvelle aunée, de 
pratiquer de micux en mieux le re- 
cucilement et de m'attacher de plus 
en plus à idéal qui ra attiré duns 
vos missions: precurer Ba gloire de 
Dieu en Prava ant avec nos Pères 
au salut dr, âmes les plus nbun- 
drannces, Je prie aussi à vos inten- 
lions. 

Veuillez bénir votre pelit frère 


en NS. et MT, 
Stanislas GOULETS OM, 
mme meeemenn memes nues 


Lettre du frère Convers U. 
Drouin, ©. M. IL, à Mgr 
Charlebois, O. M. I. 


Mission du Lac Caribou — 
du Keewatin 

28 décembre 19430 
Monseigneur et très révérend Pére, 
Quoique j'aie de plus en plus hor- 
reur de Ja man je ne puis lais- 
ser parti le RP, Egenolf, O, ALT, 
sans fui aller, mes meilleurs sou- 


suis fout de même heureux de ec 
que de Père ira vous voir, Cela lui 
fera du bien sous tous fes rapports. 
D'ailleurs. je ne console en pen: 
Sant que c'est mon dernier biver de 


L'Association de  PHorticullure 
de, l'Ontario est. fine des plus con. 
sidérables du gere comptant 78. 
000 membres. 


marché une qualité semblab D! 
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Etiquette Jaune Salade & Ebe | a livre 
Etiquette Brune-Salada- 70c la livre 


“Tous s frais des plantations ? 


rieur de fa tu: son, ne tienne nl SUT 


14 

a seUétte et nr'empéehent de nren- MET L'ESTOMAC 

nuver entre les cxereices de piété, nine 
J'espère bion eontinuer ainsi jus- EN BON ETAT 
qu'au jour de la rétribntions qui D ue 

vient eneare vite aprés tout. La vie M. Josef Hoffleiseh de Niagara 
me parait bien eonvtes on vieil EPFas Ont Can. écrits Se considée 
vite. Je ne veus pas dire que jelre comme un devoir de vous écrire 
commence à frire mon vieux, aù quelques mots concernant l'effet 


merveilleux dit Novoro du Dr Picr- 
re, Pendant dix ans j'ai souffert de 
désordres de leslonre,  d'indiges- 
ons el de eranipes inlepmittentes, 
Où n'enseigna celle médecine her. 
beuse et j'en fis l'achat, Mon état 
de santé s'améliora pendant que je 
prenais a première bouteille ot 
pendant que j'en fais 4 prendre na 


contraire, je veux emssacr de croire 
que je ne le serai pas de sitôt, afin 
de travailler plus longtemps au pro 
fit des missions, Nous avons ie ue 
ue belle vie tranquille que jaime 
bien. J'espère Monseigneur que 
Vous aurez ces quétques mots pour 
agréables, Jo vous feris dans Le bar 
dus du départ du Prére, Ex aussi 


les Moutagnais qui one veulent pas quatrième mes maux disparurent 
retourner dans deurs emps és leomplètement® Cette cètébre prie 
ais videss x a enfin M Kions Ppatalion à base de plantes posstie 
avec a malle, qui ons vole bien fous réputation mondiale 4 cnise de 


du temps, f'espère enfin retomber 
dans la grande paix dès demain, TN 
me faudra faire du bruil pour ne 
pas nrendormir en travatihunt Vos 
là tout, en espérant une bonne bé 
nédietion qui redonble Le courage, 

de votre humble frère en NS. ef 


son escellent effet sur les fonctions 

de l'estonne el des ortanes de die 
gestion, Ge est pas nn arliele de 
drogucries sont, des agents loc 
spécialement désignés par He Dr 
Peter Palhrnes and Sons Co de 
Chicago, TL, peuvent fa fournir. 


, \ i , (TUE r , EU EI on . « : 
de _3,000,006, sont en régle avec hais de sainte année à votre égard, ML 1. trére U. Drouin, OMi Livré esempl de donne an C 
l'Acte du Couvoir Approuvé, Oui, jours longs vf prospères pour vil ‘ ' pou donne ant Care 
_ DA ne grossir votre récompense, ef nous | Lac Caribou, HAE 
réjouir par votre longévité, Malgré La 
“ Li Les à . % Te 
Horticulture la solitude qui sera mon portane, je 


Le café des plus moderne dans la ville de Prince-Albert. 
REPAS SERVIS A TOUTE HEURE 


L'xcellente cuisine, service de première clasne à 


x 


Une nouvelle manufacture 


La Compagnie écossaise si bien 
cohnue de ‘Patrons et Bauidwin, Lid 
fabricants de laine, ont acheté un 


ver prochain. 


des prix très modérés. 


P. O. CAFE 


aval ne manque pas el réussit. Adjoyant le bureau de Poste Rue Centrale, 
Netre mission est dotée de son al {2 
longe, quoique je ne Lt doive fin TT 


Solitude, ST va deux Péres jei l'hi- 


Jai aussi la foie de vous dire 
que ecla va loujours assez bic, Le 


CU i L ie POS , , L ! ! LL ITITE 
terrain de {rois acres «d étendu que Le printemps prochnin. C'est [TT 
pour l emplacement d une manie une grande commodité pet disprur- nn ne) 
ture près de Taronto, ‘Ontario. dieuse, Jai tout buché et charrié, 
RE à à _. 


APPEL D'UN | 
MISSIONNAIRE 


Extrait d'une lettre du Frère 
missionnaire J. Edouard Bou 
cher, O. M. L, à son supérieur 


.Mer ©. Charlebois” O. M. I, 


évêque du Keewatin | 
Mission de Norway-Housc, Man. 
19 mars 1931 
Monseigneur el vénéré Père, 

Sur l'ordre du R. P, Frudenu, fai 
quitté notre lointaine mission de 
Nelson House le 28 février, J'ai fait 
une grande parlie du voyage en 
traineau à chiens... Nous atten- 
dons la Frère Joseph Dassault dans 
quelques jours. Je partirai sur sa 
“voituie pour le Lac des Îles, d'où 
je me rendrai à la nouvelle mission 
de Godds Lake pour y exercer mes 
fonctions de bätisseur, Je pars hou- 
reux et coulent d'aller souffrir pour 
le bon Dieu et pour les, âmes, 

.Jci, Le Frère Heclor Dussauit est 
toujours de bonne humeur ct tra 
aille comme deux, Le Frère Lalon 
de s'occupe des machines, A Nor- 

way House comme a Cross Lake, 


équarri ef bâti seul On sera pavé 
dans l'autre monde, Notre récolte 
de patales est suffisantes quoique 
un peu moindre, vu la sécheresse. 
Notre pêche d'automue qui étail 
bien partie, a été interrompue par 
l'arrivée de Phiver, [im A fallts pe 
cher sous la glace jusqu'à Nocl, el 
maintenant nous SONnes arrangés 
pour hiver, A présent c'est le bois 
de chauffage qui va m ‘ocre uper tout 
le mois de janvier, Ensuite r'essaic- 
rai de trouver quelques bons e vprés 
à planches pour faire un plancher 
à une chambre que nous faisons en 
haut de notre pelite chapelle, Tous 
ces travaux unis à ceux de linté- 


MODERNISEZ 
REPAREZ 


Nous sendous des matévious de haute quite À 
daisonnables 


des prix 


Badsuez-nous Faire 108 combles et vous épars 


guer de l'argent, 


North Star Lumber Co. Ltd. 


Cour à Prince-Albert. 


CRC CURE CCC MR OC 


D'où vient la bonne qualité. 


TEL: 2275 


Prince-Albert, Sask. J. P. Hepburn, gérant. 
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re ant | 


ottin du Monde Professionnel 


“ON TROUVE SES BONS CONSEILS À LA BONNE ENSEIGNE" 
VERITE DE LA PALISSE 


ee 


ent 


CONSTRUISEZ | 


comme ailleurs, vous savez qu'il , 1 , 
nous faudrait des chapelles. plus {4 . | #, 4 
grandes ut plus convenables. Plu-14 . L , ; 
+. . . 
Sur sauvage ve viennent pus aux | À J. J MaclSAAC, EL. B. g ADRIEN DOIRON, B 
offices parce que la place fait dé-|f 3 Avocat Notaire 1 , B. A. 
faut, O, cher Monseigneur, je vous |4 Mitchell Bock, Chambre @ æ Avoent, Procureur et Notair $ 
conjure de, profiter de votre séjour ; à Téléphone 2382 #, ont, Procureur et Notalre , 
dans la bonne province de Quénee 14 1 . . . ,, VONDA, BAHK ; 
pour recruler au moins un où deux [4 PRINCE-ALBIIT, SAKK. " ! 
bons Frères Convers qui viendront ; " . LL à 
me servir de compagnons et nrai- |, @ " 4 
der à terminer les travaux déjà com [4 RS tas - ee 
# , + pc $ 
mencés el à pourvoir “loutes nos "| À. C. March & H. J. Fraser Thos. ROBERTSON, D.DS. , 
missions de belles demeures pour | ont le M 
es à platsir d'annoncer qu'ils pra- ss: Dentiste ; 
le bon Dieu afin d'attirer Les sau- ’ tfauéront le droit sous lo nom de , ; 
vages à notre Santie religion, Jar- 15 “ MARRON & FRASER + Bulls No, 7 Edifice Miteholl n 
tout où ous pr dites one æ © Bultes 6, 7 ct # McDonald filock. #4, Kadiographio des dents !. 
: i-bas, dans votre vi- |, . PELÉPHONE 245 
carats so “frère errant” qui va ' PRINCE-ALBERT, BABK. 4 PRIOR HAS ; 
tout seul, fout seul, ‘de mission | 4 Rés: 2 Téléphunes Bureau: 3258 ’ PRINOP-ALBERT SAKK. , 
: . à " . ‘ M # 
en mission, pour bätir de petites |f: ", , 
chapelles, Vous lrouverez sûrement 2 TE , 
des coeurs généreux qui veuillent |, 5, ,. 
venir à son secours. [ faut, bien "à _J. M. Mutchnor., D D.S. ", Docteur J.-B. TRUDELLE a 
entendu que ce soit des pres qui , À DENTINTE n BPECLA LITE: CULRURONE , 
n Ù , ce se de ouf- au , h 
comprennent qe c st par à ohuté ’ F Chambre 5, Fdifico Banque limpériale A , 
frances que le monde s lé ra ' MED: 2245 ", Suite 101, Ed, du théâtre Cnpltot , 
et que c'est par les souffrances que-[f - PED: 2245 “e. ; 
Pon sauve les âmes, Vous le savez , PRINOB-ALBEE NT, - + HARK VA REGINA, ASK. , 
par expérience, notre vie comporte [6 * re 4 
bon nombre de privations et de Sa- [67 MA , 
crifices, Cependant il est une plaie |, : #, , 
{ | "ici, lé Ed , 
LL le chômage. redouter ie ts H G. B. HOWARD, D.DSS. s 
f “Dai nez Monscigneur bénir et ‘ 1, DENTISTE , 
aignez,: Ù , béuir ‘. 5 ; , 
ne pas oublier dans Vos. pr ières vo- : J. S. HA T fl ON, LL.B, s Radiographic des Dents !. 
tre “Frère Errañt”, qui. prie de son |4. : : Le 4 Edifice Jtowe en face du bureau H 
mieux pour. le succès de, vos dé- ; > Avocat, Procureur et Notaire à ", de poste, , 
marches, ; PHONE 372 MELFORT, SASK, |jà Téléphone: Bureau 2177; Res, 3036 un 
J, EÉdouæ:d Bouc HE R, OM, ; h NE a. ‘ ri * ” Le ; 5 Prince-Albert (Saskatchewan) 8. 
x 19 . .. . 
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La famille royale 
nitte l’Éspagne 


“Nous l'avons expulsé!” — Départ de la famille royale — 
Un manifeste d’Alphonse —"Le président Zamora 
Au vatican. 


chewan, que nos soucis € 
nos pensées du malheur 


au bläme de la triste tr 
persécuteur. 


Le président provisoire Zamora} son arrivée à la gare, un groupe de 
a pris en main les affaires d’Espa-| royalistes qui Pattendaient pour 
gne dès que le roi Alphonse eut ab] lui faire leurs adieux. ‘ 
diqué. Il a aussitôt annoncé au peti- Le général républicain Jose San- 
ple par voie de la radio l’abdica- | juro, que l’on considère comme un 
tion du roi et l'institution de la! brave à toute épreuve et un chef à 
république. 11 a émis quelques dé-| poigne de fer, avait obtenu d’assu- 
crets. “Nous Pavons expulsé!” rer l'observation du sauf-conduit 
, À Madrid, le peuple a accueilli que le gouvernement républicain à 
l'établissement de la république! accordé aux membres de la famil- 
par des danses et des chants en! Je rovale. Avec quinze soldats de 
pleine rue. Des groupes cerinient: 11! son choix, il est monté dans Île 
est partit Nous l'avons expulsé! train pour protéger es exilés, 


Un manifeste d’Alphonse XIII 


L'ancien roi a rédigé avant son 
départ un manifeste que Îles auto- 
rités ne doivent publier qu'après 
l'arrivée d'Alphonse en terre étran 
gère. Outre des adieux au peuple 


les quotidiennes et rudes épr 
entre autres 


titre de MAGNIFIQUE. 


se qu'est le Patriote de l'Ouest, On 
dans la sphère de son influence, 


Saskatchewan. 
H fut magnifique par la cr 
leur disposition guère autre chos 


Départ de la famille royale 


Les membres de Ja famille rovale 
n'ont pas quitté le palais tous en- 
semble, D'après des informalions 
fragmentaires, le roi a quitté le pa- 
lais dans une automobile fermée, 


lecteurs, l'opiniätreté d 
le noble esprit dont ils sont 
fique aussi p 
ceux qui s’inté 


vers ’ures ardi 4 : . . 
soir D peures ou. mardi le 11 AU espagnol, ce manifeste  révéle, 
; En compagnie du SON COUSINE GGiton, que labdication du roi 


linfant Alphonse d'Orléans et du 
duc de Mirande, et s’est embarqué 
à Carthagène à bord du croiseur 
Principe Alfonso, à destination de 
l'Angleterre. ! 

Des amis ont conseillé au roi de 
se déguiser pour sortir de Madrid 
mais celui-ci a dédaigné celle pre 
caution. 


n'est pas irrévocable et qu'elle à 
été effectuée de manière à permel- 
tre le rétablissement de fa monar- 


plus en plus ses source 
péril. 


res donnent une majorité rovaliste. Laurent, mais continuer à exercer 
_ 4 L] b 


Il vivrait en Angleterre 


Alphonse | Plaudir à voire suggestion d'hier, 
t 


On croit que l'ex-roi 


L'infant Juan s'est rendu à  Gi- XII d'Espagne vivra en Angleter- 
saltar "embarquer : are sur le pied d'un membre de Ja , : 
braltar pour s'embarquer x  boru l campagne méthodique, 


famille royale de Grande-Bretagne, 
et non sur celui d'autres rois dé- 
tronés qui sont réfugiés en Angle- 
lerre, Emmanuel de Portugal cel 
Georges de Gréce. Alphonse d'Es- 
pague à en effet des liens de pa- 
renté assez rapprochée avec le roi 
Georges V, Par sa femime, petite- 
fille de la reine Vicloria, il se trou 
ve cousin de Geurge V. 


d’un croiseur anglais, 

La reine n'a quitté le palais que 
Je matin, avec quatre de ses enfants 
les infantes Chrisline et Déalriec, 
Pinfant Alphonse, prince des As- 
turies ct héritier de la couronne il 
y a à peine quelques heures, et l'in- 
fant Gonzalve, 1e plus jeune de la 
famiile. Tous çcing out pris un 
train à destination d'irun, ville es- 
pagnole à prorimilé de la fronbie- 
re française, 

Quelques pardisius el nue vins 


Daignez agréer, cher Monsieur, 
ration, 

‘1} 
nicre 

La lettre one n 
sourant de Ja futte senti en 


Nous avons publié 


partie de trois cabinets avec la 
dictature ct il considérail ces pa- 
roles du dictateur comme une in- 
sulte personnelle, En mars dernier, 
il avait élé condamné à six mois 
de prison pour participation à l'a- 


Le président Zamora 


Le président provisoire d'Espa- 


mine de gardes ‘1e gentiisnonmne gne, Nicelo Alcala Zamora, à déjà gitation révolutionväire, Le gou- 
£ , a: la re € » ‘f1- pe are ip arligs . or 
ont accompagné la rene et ses en | Gé un monarehisle et un partisan !'ééspement l'avait libéré presque 


d'Alphonse XHIE s'est rangé avec 
les républicains en 1924, pour na- 
voir pas obtenu du roi satisfaction 
de l'asserlion formulée pur le dic- 
taleur Primo de Rivera que les po- 
litiques espagnols d'avant Ja dicta 
ture étaient des facteurs de corrup- 
fait 


aussitôt, à condition qu'il s'abstint 
de participer ait movement révo- 
Jutionnaire, 

Zamora a la réputation d'être un 
brillant orateur. El a aussi celle 


fants jusqu'à la petile gare de l'Es- 
curial. Pendant l'attente, sur Île 
quai, un répulicain, dans Pinter- 
valle d'acclamations rovalistes à 
l'adresse de la reine, à erié “Vire 
la république!” Des gentilshomimes 
ont aussitot chassé + homme, 

La reine à pleuré en voyant, à tion politique, Zamora avait 


P. A. Trading Co. Store 


Grande Vente sem'-mensuelle , 
Nouvelle marchandise pour le printemps au plus 
bas prix. 


ECONOMISEZ ! 


Sacré-Coeur de Winnipeg, la fête 
de la Ligue des Institutrices Cutho- 
liques de l'Ouest, 1 s'est prononce 
certaines paroles dont la Liberté 
tient à se faire l'écho. Mgr Cherrier 
| PA. V.G., qui présidait ces agapes 
| de famille, a déclaré que le Bulle. 
tin de la Lique éprouvait des sérieu 


était urgent de faire quelque chose 
pour assurer son existence. 
Gette publication, fondée en méè- 
me temps que la Ligue des Institu- 
trices dont elle est l'organe officiel, 
‘a bientôt achever sa septième an- 
née, Si elle a pu vivre par elle-mèê- 
SALOPETTES 1 49 me pendant tout ce temps, c'est as- 
prix régulier $2.95 Prix Spécial... . .sez dire qu'elle a démontré son uti- 
| lité. Le Bulletin constitue, en effet, 
FANTALONS *“Whoopee de fantaisie pour garcons le grand agent de liaison entre les 
Grandeurs 8-16 ans Régulier S1,63 Prix Spécial 


Nos achats en grande quantité et nos depenses 
minimes nous permettent de vous vendre dé la 
marchandise de qualité aux plus bas prix. 


combinaisons bleus pour hommes... 


jtrois provinces. Sans lui, la Ligue 
pourrait exister encore, mais son 
ravonnement scrait forcément  a- 
moindri. Nous voutons tous qu’ec 
_poursuive son travail en Pintensi- 
fiant de puus en plus: pour cela, 
Si faut que le Bulletin vive. | 
| ° À XX 


CHAUSSURES pour hommes bon cuir de venu 
Oxfords noir prix régulier $4,50 Prix Spécial 


°2.95 
"2.69 


5 


OXLORDS noir pour garcons Grandeurs 1 - 
prix régulier $3.50 Prix Spécial... mn 


Si ses ressources ont diminué et 
s'il joint difficilement les deux 
ibouts, ce n'est pas que les mem- 
bres de Ja Ligue 
[moins; mais parmi 


P. À. Trading Co. Store 


les 


REPRODUCTIONS EXACTES DE PEINTURES A L’ HUILE 
Cadres 18 x 14 


Nous n':vons qu’un nombre limité de ses reproductions 


HÂTEZ-VOUS ! 


Company Limited 
PRINCE-ALBERT, 


Saskatchewan 


Baker Block, 


North Battleford 


‘. Saskatoon 


ses fifficultés à se maintenir et qu'il: 


‘100 | 
. institutrices éparses à travers les. 


nous atteindre ici plus vile que cer 
moins que nous ne protégions nos avant-postes, 
nous prenons à cette grave question ne s€ confine pas 
agédie que met en scène un gouvernement 


institutions qui ont droit à notre sympa 
tent jüstement notre secours, le Patriole de l'Ouest. 
français de la Saskatchewan, il se publie à Prince-Albert. | 
Avec votre coutumière bienveillance et le tact admirable qui vous 
porte à louanger le bien Ià où vous 
liste français d'Amérique, avez honoré cet hum c ê 
Eh bient oui, il l'est magnifique, l'agent ab- 


solument nécessaire de liaison et de propagi 


Patriote, il ne serait plus question 


(a 


en de meilleurs jours. ILest resté magnifique, 
l e sa direction et de son personnel, comme par 
animés les uns et les autres, Il est magni- 
ar Jes services réels d'information qu'il 
ressent à la cause vanadienne-française. 

Mais ilest misérable par son outillage ruiné, l À 
montant insignifiant dans une grande maison, forme pour lui un poids 
écrasant, IL est misérable par la tenace crise du blé, qui Jui tarit de 
s de revenu et mel son exislehce meme Ch 


* LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 22 avril 1931 
0 


‘ Le Patriote . .. 


(Suite de la page 


Montréal, bien qu'à un degré considérablet l 
t que nos activités locales ne détournent pas 


de nos frères éloignés; malheur qui peut 


1) . 
blement moindre qu'en Saskat- 


tains ne sont portés à croire, à 
Que l'intérêt que 
à la curiosité ni 


Cher Monsieur, votre oeil de journaliste averti, et renseigné par 
euves du métier, vous a fait découvrir, 


thie et sollici- 
‘est le journal 


le trouvez, vous, le premier journa 
ble hebdomadaire du 


ande patriotique et religieu- 
peut véridiquement dire de lui, 
que la presse c’est tout. Sans la 
de nos groupements canadiens en 


ànerie de ses fondateurs, qui n'eurent à 


qu'une volonté de fer et l'espoir 
par la fidélité de ses 


rend à tous 


par ses dettes dont le 


. : , . : Le Patriote de l'Ouest est un de ces agents essentiels à notre ruce, 
chie, si les élections parlementai Li Sous ne voulons pas nous faire cantonner sur les bords du Saint- 


nos droits de Canadiens français 


sur tous les territoires où cela fut convenu. 
nous, il faut le secourir. Aussi, je ne puis trop chaleureusement 4p- 


Ce journal s'adresse à 


malyré toutes les charges, sans dou- 


e onéreuses, qui pèsent déjà sur n 0$ épaules. 
ne manqueront pas, mais il s'agit de coordonner Jeurs efforts par une 


cot article en première page, la semaine der- 
us reproditivors eitossns est fosite pas nn nani très nt 
Sacbatehewan, de l'état financier de nos 
institutions et tout spécialement du Patriote. 


ee 


Les bonnes volontés 


l'expression de ma haute considé- 
JL. 


d'être un grand avocat. Il est âgé 
de 53 ans. 


Au Vatican 


Cité du Vatican, Les autorités du 
Vatican n'ont manifesté ni sutpri 
se ni alarme à la nouvelle de l'ab- 
dication d'Alphonse XI, On croit 
que le président provisoire d'Es- 
payne, Nicéto Alcala Zamora, a 
promis aux äutorités religieuses de 
ne pas fairé'de lutte anticléricale. 


Un bulletin qui doit vivre 


Lors du banquet ani a clôturé, au | des institutrices, — et cet appui de 


l'extérieur Jai est indispensable, — 
plusieurs se sont retirés en invo- 
quant la durelé des temps. C'est 
une excuse que connaissent On ut 
moment les administrations de tous 
nos journaus. Lorsqu'on songe à 
réduire les dépenses, ce sont cel- 
les d'ordre intellectuel et national 
qui passent généralement les pre- 
mières, Mais celui qui a décidé que 
la situation des affaires ne permet 
réellement plus de verser une pias- 
tre dans la'caisse d’une revue utiie 
ou d'une ocuvre essentielle, trouve 
encore une somme incroyable d’ar- 
gent pour unc foule d'achats et de 
divertissements dont la nécessité ne 
s'impose nuuement. 

Nous adressons un appel aux 
gens de bonne volonté qui compren 
nent l’importance du problème de 
l'éducation pour l'élément français 
de l'Ouest et qui peuvent faire quel 
que chose pour laider. Tous sa- 
vent que la question de notre sûür- 
vivance repose en grande partie 


sur le travail des institutrices de | 


nos petiles écoles rurales.  Voict 
une oeuvre admirable, conçue dans 
une généreuse pensée d’apostolat 
religieux et national, qui a pour 
but bien délini de grouper les ins- 
titutrices catholiques 'afin de les 


l “pprécient {guider dans leur profession, de leur 
FL comblait en dehors 1 >onnés ! donner la force morale nécessaire 
‘q plait en dehors du cercle pour accomplir leur délicate mis- 


sion d’éducatrices. * Cette oeuvre 


n'a besoin que d'un peu d'assistan- 


ce matérielle pour se maintenir et 
se développer. Elle ne tend pas pré 
cisénrent la main; elle vous offre 
une revue mensuelle unique en son 
genre, qui représente une valeur 
bien supérieure à la modique som- 
me d'une piastre réclamée pour 
l'abonnement, Les questions qu’elle 
traite ne s'adressent pas seulement 
aux instilutrices; les membres du 
clergé et des communautés religieu 
ses, les jeunes filles qui se prépa- 
rent à lenscigsement, toutes les 
personne instruites auront plaisir 
et profit à la lire régulièrement, 


Uue objection fréquemment en- 


tendue lorsqu'on propose à quel- 
qu'un de s'abonner à une publica- 
tion est- celle-ci: “A quoi bon?.:." 
Je reçois déjà un las de journaux 
el je n'ai pus le temps de liret..” 
Cette excuse ressemble beaucoup à 
celle de la dureté des temps, citée 
plus haut. Ceux à qui la pénurie 
d'argent commande la suppression 
de toute nourriture intellectuelle 
en trouvent pour d’autres fins d'un 
ordre moins relevé, Ceux qui n'ont 
pas le temps de lire chaque mois 
une revue sérieuse qui leur profite- 
ait perdent chaque jour des ins- 
tants précieux à.des lectures futiles 
et sans but. Pourtant, il n°y a pas de 
vie cultivée, si absorbée soit-elle, 
qui n’éprouve le besoin de s’alimen- 
ter et aucun patriote digne de ce 
nom. ne peut se désintéresser de cer 
taines questions. 


ee mu 


Si l’ocuvre de la Ligue des Insti:| cepté A. 


tutrices Catholiques de l'Ouest était 
connue sous son vrai jour, nous 
n'aurions pas en ce moment à faire 
un appel en faveur de son Bulletin. 
Les abonnements afflueraient et 
parmi nos compatriotes que la cri- 
se n'a pas touchés — il y en à quel- 
ques-uns — plusicurs voudraient a- 
jouter des dons volontaires en té- 
moignage d'estime et d’encourage- 
ment, 

Il faut à tous prix que le Buile- 
tin de la Ligue continue de paraitre 
et nous demandons à nos lecteurs 
d'unir leurs efforts pour assurer 
son existence. 

La chronique de Lorette, publiée 
dans ce numéro, nous apprend 
qu'on y a organisé une soirée au 
profit du Bulletin .Les deux Aca- 
démies Saint-Joseph et Provencher 
ferant la même chose demain. Pour 
quoi toutes nos paroisse ne sui- 
vraient-clles pas cet exemple? 

Donatien FREMONT 

P, $, — Siège.de la Ligue des Ins 
‘tütutrices Catholiques de l'Ouest: 
Maison Saint-André, 619, avenue 
McDermot, Winnipeg. 
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Nouvelles 
M. BENNETT REFUSE 


Le premier ministre du Canada 
n'est pas en faveur d'une as- 
surance de chômage dont 
seul l’état paierait les frais 


dl , . . 
Ottawa, — Le premier ministre 
Bennett à rejeté formellement une 


requète d'une délégation de la 
““Workers Unity League” pour l’ins 
litution d'une assurance de chô- 
mage dont seul PEtat paierait les 
primes. M. Bennett a ajouté que ja- 
mais un gouvernement dont il fe- 
ra partie n'adoptera une mesure de 
ce genre, Nous ne voulons pas ar- 
corder une gratification à la pa- 
resse, et nous ne voulons pas mel- 
tre le peuple sous Ie régime des al- 
locations de chomage. Le gouver- 
nement étudie la question de las- 
surance de chômage et il espère 
faire quelque chose dans ce domai 
ne, mais non de manière à détrui- 
re le respect de soi-même, 

Un des porte-parole de la délé- 
galion avant cexprinié l'opinion 
qu'on ne peut pas avoir confiance 


{ dans-les tribunaux, le premier .mi- 


nistre a dit: Vous ne! pouvez pus 
attaquer les tribunaux en présence 
du premier ministre et de repre: 
sentants du gouvernement, Le gou- 
vernement emploiera toute l’éner- 
gie et toute la puissance du peuple 
canadien à la préservation de la 
loi el de l'ordre. 


— 


M. Carmichael de Kinders 


ley, progressif, qui soutint M. 
Black. . 
R — 
Une autre conférence 
interprovinciale 


Winnipeg, Man. — Le gouverne- 
ment manitobain est très satisfait 
de la conférence entre Îles provin- 


ces et le fédéral à  Ot- 
tawa. C'est ce qu'a  annoncè 


l'honorable R. A. Hoey, ministre de 
l'instruction Publique, à son retour 
de la capitale, M. Hoey a ajouté que 
M. Bennett avait reconnu la néces- 
sité de tenir une autre conférence. 
Celle-ci aura lieu tout probablement 
tard cet automne ou l’an prochain. 
Les premiers ministres des provin- 
ces et le fédéral discuteront alors 
la modification de l'Acte Britannt- 
que de l’Amérfique du Nord au 
point de vue des impôts directs et 
indirects. , 
x 


La nouvelle bâtisse 
fédérale à Saskatoon 


Saskatoon. — Les divers Bureaux 
du gouvernement fédéral seront 
bientôt établis dans la nouvelle bà- 
tisse fédérale, située à l'angle de la 


ère avenue et de la 22ème rue. 
L'installation des divers départe- 


ments sera complétée avant les pre 
miers jours de mai. 


PE 
A ———— 


La béatification de 
Marguerite Bourgcoys 


Québee. — Une supplique vient 
d'être déposée. au Séminaire pour 
demender la héalification de la vé- 
nérable Mère Marguerite Bourgcovs 
fondatrice de la Congrégation No- 
tre-Dame, 


x 


NOUVEAUX FARCS 
PROVINCIAUX 


Conme moyen de secours durant 
les mois d'hiver, de très beaux ter- 
rains ont élé aménagés sur les 
bords du petit lac Manilou, près de 
Watrous, On en fera des parcs 
provinciaux a déclaré le major fohn 
Burnett, sous-ministre des Rescour 
ces Naturelles, juste avant de partir 
pour examiner ces ferrains. Une é- 
tendue de 25 acres «à été préparée, 
des routes empierrées ont été cons. 
truites, et il y a une maison facon- 
née de cailloux avec plusieurs sul- 
les à l'usage des'’touristes, Durant 
la saison d'été il y aura un bateau 
à moteur dans ce pars pour lutili- 
té des. visiteurs. 


Y- — 


Au plus fin. 
Un avare, voyant passer le doc- 


Un appel des délégués a permis teur son ami, se met à lousser fort, 


de constater dans la délégation la 


présence de nombreux émigrés}, 
d'Europe centrale. 
annee K se Lu 


Le premier vote au parlement 

Ottawa. — Une motion de lhon. 
Peter Heenan, membre libéral pour 
Kenôra-Rainy-River, fut déclarée 
contre l’ordre paï le président de 
la Chambre, George Black, M. Kee- 
nan demandait l'ajournement afin 
de discuter la nature des désordes 
qui s'étaient produits à Winnipeg et 
à autres endroits du pays, L'inter- 
prélation de M. Black fut soutenue 
par tous ses collègues et le vote fut | 
de 82 à 56, bien que les fermiers et 
tous les autres groupes s’alligné- 


rent contre Île gouvernement, ex- 


L 
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TED. MATHESON 


Adjoignant Banque Royule 
TLL, 3057 RUE CENTRALE 


Complets pour hommes faits 
sur commande 


Echantillons choisis do pre- 
mière qualité 


Atclier Métallurgique 
Machine Moderne 
Appareils Electriques 
les plus récents 


Envoyez nous vos magnetos générn- 
[teurs, ete, nous portons attention 


. spéciule aux ordres par la poste. 


GROSSER & 
GLASS, Lid. 


81 — 12 me rue Ouest 


PRINCI-A FASSENT . - SASI, 


ENCOURAGEZ 
_- LES ANNONCEURS 


DU “PATRIOTE” | 


LS 
ee mn 


CE 


q BE RERERE 


Lorsque vous manquez d'arti- 
cles de phurmacie, il sera de vo- 
tre: avantage de visiter l'un de 


nos magasins, nne attention spé: 
tiale aux prescriptions, ainsi 


qu'aux ordres par la poste. 


2 MAGASINS 
ROWE’S 


Drue Store 
Adjoyant, mägusin Ramscy’s 


ROWE’S 
Central. Drug Store 


Adjoyant, Burenu de Poste 
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g PRINOB.-ALBERT, SASK. 
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manquez pas d’avoir fo 
Lptix pour.tout genre de répa- 


: rations d'automobiles ,et trac-. 


‘teurs: © 


“ 


‘Tout’ ouvrigo bsolument gun- 


“eRatie Nos prix sont des plus 


7.27, vulsonnatfcs ‘ 


57 


REPAIR SHOP 


Barviboau lrères 
1009 — fère ave OC. 
PHINCI-AUBAET, SASK, 


Le Semoir “Cockshutt”’ cons- 
truit d'acier munit de ‘Hyatt 


Roller Bezring” et graissé par|Ë MAGNETO 


“Alemte” vous aïilera à di- 


minuer le coût de production É 


en plusieurs manières 
Sur demande tous renseignements 
vous scra envoyés sur ce fomeux 


Sesnoir 


Î16 = f1èm0 ave, Ouest 
PRINOEAUBERT + °  SASH. 


elamere L 
MACHINES AGRICOLES |$ 


Annonces. 
Classifiées 


Lo pulement doit toujours ; 
accompnaner Îa cople de l'an. 
nonce; sinon elle ne sera gas. 
insérée, : et 
23 sous war tot | 

Piinimue, 50 sons par insercion 

DIVERS 
AUTOMOBILES À VENDRE A SA. 

CRIFICE: — 1 Marmon, Victoriu 

coupe. 1 Hudson Six, modèle de 

l'automne 1923, comme neuf, Ponr 
informations s'adresser à boite 

J. L. G. Le Patriote de l'Ouest, 

: | ., 61-7.C 
nee 
UN BON FORGERON cherche ure 
forge à louer ou une placé dans une 
forge, il accepterait aussi sur une 
ferme pour faire les. deux. S'adres- 
ser à Doîte 5, Le Patriote de l'Ouest 


4.7-P, 

LUNETTES, 8.00 garanties, par cor. 
respondance, Pour re, coudre. 
Monture forte et bons verres, Ecri- 
vez pour renseignenrents!: Servicu 
d'Optique ‘ER. 381 Villeneuve 
Est, Montréul, ‘ : 8-?-C, 


VENDUE: Atelier à Lois ou à for- 
ge ubsolument bien outillé, aussi, 
contigue à l'atelier, maison à six 
chambres, Conditions: paiement mi 
nime, d'avance, balance à bons tér- 
mes, Tout l'outillage est en vente 
séparément, Chas Williams, Mont- 
martre, Sask, 6.C 


ON DEMANDE des oursons, jeunra 
renards, ‘A vendre des renards, vi- 
sons, chat sauvages, martres, Fui- 
rets, orès africains, pigeons, lapins, 
etc. A. Guitbert, Petersfield, Man. 

- . , oo .6-9.C 


UNE MEÉRVAINTE demandée sur une 
me, Tavage et éclairage à l'ectri- 
cité, bon chez soi, palera 515.00 pur 
mois pour l'été S'adresser à boîte 
52 Lewvan, Sask. : —— 


TABAC! 


TABAC naturel canydien, 12 variétés, 
TABAC haché, mélange doux exé- 
cuté sur «rmniunde, Cigares diftè. 
rentes marques. ' 

Liste de prix et échantillons 1-20 
10c. Un joit hachoir à tabac donné 
gratis avec toute c,,mmande de. 100 
livres et plus, vuleur 81.00. Adres- 
sez! J, J. Garcqu ct Fils, Saint. 
foch-de-l'Achigun, Qué.  .44-?-C. 


.TABAC! 


afin d’avoir une consultation: gra- 
tuite pour guérir son vilain rhume, 
puis il ajoute: os ne 
—Ah! docteur, que faites-vous 
quand vous êtes enrhumé? 
—Je fais comme vous, je to 


UISSe. 


2 


D 
DELICIEUX - . 
ET NUTRITIF 
LE PAIN‘ | 
| ‘6 NASH 9 


Voilà ce qu'est notre pain.viche com- 


me le beurre, doux comme une nois 


Nous gardons toujours un choix 


- , 
infini des plus fines pâtisseries, 


Nous Mivrons à domicile . _, 
NASHS BAKERY 
1028 — ère ave Ouest . 
SÂSK. 


PRINCE-ALBERT 


CA . 


! Nous Nettoyons 
Nous Pressons 
‘Nous Réperons 
Nous allons chercher et 
Hvrons. 


| OUVRAGE GARANTI 


= à AT ge ft 
*ANER 
. CLE dd À E PA %) 
Urban. E, Iussell, Éreprictaire 


Teléphone 2860 


19 — 10ème rue 


Prince-Abert 


Sask, | 


© & G & © U A & & &! 


Nous garantissons tout 
ouvrage qui nous est con 
fié pour réparations de 


#SQ € 


GENERATEUR 
BATTERIES 


Nous testons les freins 


d'automobles GRATIS 


Teléphone 2207 


Auto-Electri 

AutG-Llectric 
É Coin; Central Ave, et 11emo ruo © 
g Prince. Albert -Sask E 
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Mgr L.-A. Paquet de l'Université Laval 


(Site et fin) 
Tout au contraire : ce qui, vrai- 
ment, prépare l'union, ce qui l'en- 
tretient, ce qui la confirme, c'est, 
avec la charité et le bon vouloir, 
l'équité ;.c’est le sens judicieux des 
proportions, dans un pays bilingue 
où la majorité catholique de langue 
française, si fortement accusée, 
constilue, pour je catholicisme ca- 
nadien, une puissance qu'aucune 
autre influencé, chez nous, ne sur- 
passe ; c'est le respect des aspira- 
lions généreuses et des convictions 
profoñdes qu'une race fière de son 
passé, consciente de l'oeuvre reli- 
gieuse qu'elle à faite et de celle 
qu'elle peut accomplir, porte très 
légilimement au fond de son âme, 
L'élément français, d'un si fer- 
me et si précieux appui pour la re- 
ligion au Canada, n'importe pas 
moins à notre grandeur civile, à da 
cohèsion et à la consolidation des 
forces sociales de toute ia nation. 
Hier même, on s'en souvient, s'é- ! 
levaient dans certaines parties de 
l'Ouest très gravement atteintes par 
la crise économique, des cris de 
sécession, D'où partirent . bientôt, 
pour étouffer ces germes de discor- 
de, des voix contraires ? du sein 
d'un congrès frauca-albertain où, 
sans nier la gravité du malaise ac- 
tuel, lon répudiait énergiquement 
toute idée d'utie scission politique 
entre l'Ouest et l'Est canadien, 
: : À ce congrès d'une importance 
peu commune, toutes Îles autoriles 
dela province -avaient. &té con- 
viées. os 
Il s'est prononcé là, par des hom 
mes publics de. langue anglaise 
d'une haute situation officielle, des 
paroles, extrémement  élogieuses 
pour Les nôtres, el dout la portée 
dépasse de beañconp'les cadres où 
elles furent diles, : Elles servent 
op bien les intérêts de 14 bonne 
entente, fondée sur le respect mu: 
tuel, que nous ‘défendons ici, pour 
que nous n'en recuciuions pas quel 
ques. échos, 7 7 

_#Je suis heuveux, à déclaré Je pre 
mier ministre de l'Alberta, l'Hon, 
Brownlee (13), je suis heureux de 
rendre témoignage aux Canadivns 
français que, d'un bôul'à l'autre. dù 
Canada, ils ont été les meilleurs” 
soutiens, des institutions britanni- 


ques. Hs. pnt contribaf au dévelop 


pement el à la prospérité de ce 


‘pays, dans l'ouest el dans Fest du 
“Canada, en restant ‘eux-mémes, tn. 


À CA 


Un Essai Vous Convaincra. 


gaines, et ne contient pas 
continuel de drogues. 


2808 Wachingion Blvd. 


OR 


: doit travailler au bien du pays se- 


cais, une race de fondateurs, d'es- 


Dans Îlés Années Avancées 
Vous pouvez restur vigoureux et en bonne 


faisaur usage du 
Ru AE SF _—— 


de drogues nuisibles et conduisant À l'usage 
Ce v'est pas ne médecine de droguiste, 
.est suppléée par des ugents spéciaux. Ecrivez à 


DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. 


(Délivré libre de tous droits au Caneëu) 


yreslant unis entre eux par les liens 


de Ja race el de la religion, et en 
travaillant de concert avec nous 
pour le bien du Canada” L'Hon, 
Brownlec, à félicité les Canadiens 
français de l'Alberta de s'être fer- 
Mmement opposés, comme nous ve- 
nons de le mentionner, à tout mou- 
vement sécessionniste, 

Le docteur Wallace, président de 
l'Université albertaine, n’a pas été 
moins explicite dans l'éloge qu'il à 
fait, à son tour, des Franco-Cana- 
diens. “La race canadienne-fran- 
cause, at-il dit en substance (14), 
est lune des deux- grandes races du 
pays. Elle à conservé ses traits ca 
racléristiques : nous devons nous 
en réjouir, La fusion des races 
n'est pas désirable. Chacune doit 
rester ce que Dieu Pa faite, Pas de 
fusionnement, pas d'uniformisa- 
tion, mais de la coopération, en ce 
sens que chaque facteur ethnique 


Jon son génie propre, selon le libre 
développement de sa personnalité 
et l'éssor de ses aspirations pro- 
fondes.” Puis le distingué prési- 
dent a salué avec une sympathie 
touchante, dans les Canadiens fran 


ploratenrs, une race d'édueateurs 
remärquables dont l'ocuvre, accom 
plie sous la direction du clergé, 
contribue magnifiquement au pro- 
grès de Fesprit humain ct à la vè- 
ritable culture, . : 
Enfin, Je maire d'Édmonton, M. 
Douglas, prenant la parole (15), 
après M Wallace, à particulière- 


et pieuse, et de quel poids peuvent 


donner au sort de l'anglicisation ? 

Ce Jugement sotimaire, entaché 
d Ign0rance où de malveillance, ne 
saurait infirmer les raisons très so- 
lides qui réclament cet justifient, 
dans nos provinces à pluralité an- 
glaise, soit au point de vue civil, 
Soit au point de vue religieux, la 
survivance de notre race. 

Nous venons de citer, de la part 
de plusieurs représentants autori- 
sés de la majorité protestante ca- 
nadienne, des déclarations vrai- 
ment péremptoires (16), où appa- 
rait le rôle très efficace que nos 
Sroupes minorilaires, tout en de- 
meurant fidèles à eux-mêmes, et 
grace aux dons spéciaux qui les dis 


{tinguent, jouent dans la poursuite 


des destinées temporelles de leur’ 
pays. 

Leur rôle spirituel, surtout où le 
nombre ajoute à la valeur, revêt 
une importance beaucoup plus 
grande, dont quelques-uns peuvent 
douter, mais qui n'en est pas 
moins réelle et prometteuse. 

Ces groupes, dans Père présente, 
ne sont, il est vrai, que des minori- 
tés, des fractions de peuple, frac- 


tions plus ou moins compactes, 
minorités d’inégale situation et 


d'inégale influence, mais qui (no- 
tons-le d'abord) tiennent des en- 
trailles mêmes de la nature le droit 
de vivre et entendent, par tous les 
moyens légitimes, user de ce droit; 
qui, sorties des générations de pion 
uiers dont toute la terre canadienne 
porte l'empreinte féconde, se sen- 
tent partout chez elles ; qui n’igno- 
rent pas quel prix l'Eglise catholi- 
que attache aux prières et au rayon 
nement d'une seule.äâme croyante 


peser, dans la balance des divines 
justices el des divines miséricor. 
cordes, des groupements d'ämes où 
se reflète la plénitude de lesprit 
chrétien, et où se perpètue la foi 
profonde, inaltérée, de nos saints 
martyrs ct de nos premiers apô- 


ment insisté Sur les grandes quali- |tres : des minorités fortes de tout 


tés civiques du peuple franco-vana 
dicn, sur son esprit familial, sur 
son union avec Les ministres du 
culte, sur son courage dans les en- 
reprises les plus pénibles, sur son 
endurance “héritée de lextraordi- 
naire vaillance des ancêtres, 

Voilà, certes, touehant notre peu- 
pile, ses activités, son concours 
daus l'oeuvre nalionale commune, 
des appréciations qui ue sont pas 
buhulcs, et ‘dont l'énoncé sincère, 
tombé de lèvres anglo-protestantes, 
nous apporte, en mème lemps que 
de splendides témoignages, un. très 
précieux réconfort.” 

Divu-t-oi, après cela, que les Ca- 
nudiens de lingue française, en de 
hors de la province dé Québec, ne 
sont que des “ntinôrités négligea- 
bles, dont il n'y-a pas -lieu de se 
soucier, ét.qu'il. vaut mieux aban- 
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u DR, PIÈRRE 
fl dorine de la force à vos oïganes ! 
Il à uneffet salutaire sur vos reins et votre foie 


Il garde votre estomac en ordre . 
H fortifie et construit votre système 


Il est préparé d'herbes pures et 
Elle 
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l'appui officiel et surnaturel de 
leur céleste patron saint Jean-Bap- 
Uste, et dont la langue, jalousement 
conservée, oppose une force de ré- 
sislance admirable à la pénétration 
des idées et des pratiques protes- 
tautes ; qui croissent, se dévelop- 
pent, organisent Jentement, mais 
sûrement, leur action ; qui puisent, 
dans les récits et les exemples de 
leur héroïque histoire, une vertu de 
prosélytisme et un courage de dé- 
iense religieuse, capables des plus 
heureux fruits ; des minorités, en- 
fin animées du catholicisme le plus’ 
vivant, le plus conquèrant, nourries 
de la sève. si riche de la province 
mère, catholique et française, de 
Québec, et que Dieu, dans sa suprè- 
me'sagesse, n'a pas seMéÉES, sans un 
dessein très particulier, à travers 
les vastes champs, où pousse, touf- 


fue et envahissante, l'ivraie de l'hé- L: 


résie, du matèrialisme et de l'indif- 
férentisme, 

Ces maux, déjà graves dans 
sieurs de’ nos régions, sévissent, 


nous le savons, avec une intensité. 


et des proportions infiniment plus, 
redoutables aux Etats-Unis, où l'é- 
cole neutre et le dévergondage de. 
la presse (pour ne mentionner que 


ces deux causes de perversion) ré- ? 


pandent tant d'erreurs et engen- 
drent tant de misères morales. 
C'est une chance pour nous, c'est 
un bonheur pour l'Eglise canadien- 
ne tout entière, que le Canada fran 
vais, par ses croyances intactes, par 
‘sa langue, par ses traditions, par 
ses moeurs, par ses institutions sco 
aires, par sa vie paroissiale, par 
tout son passé, répugne absolument 
à l'éventualité d'une annexion amé, 
ricaine (17) où tant d'intérêts pri: 
mordiaux seraient très gravement 
et peut-être irrémédiablement com- 
promis. . = 
Et cela montre encore plus clai- 


remeut combien it importe à la re: 


ligion et à la société que nos famil- | 


les de souche française, dans cha: 
cune des provinces où elles ont 
dressé leurs tentes, soient préser- 
vées du danger de labsorption, et 
nanties des moyens et des avanta- 
ges d’une expansion libre de toute 
entrave, 

X x 
Concluons, 

Des diverses nationalités qui com 


| posent notré” pays, il n'en est pas 


de plus’ fränchement canadienne, 
de plus enracinée dans le sol, de 
plus étroitement liée et incorporée 
à l'existence nationale, que celle 
dont nous avons plaidé li cause et 
rappelé, trop sommairement, les 
titres glorieux. n 

Elle n'a qu'une patrie, la patrie 


{fondée au prix de tant de labeurs 


par les Champlain et les Maisôn- 


trs 


neuve, . 
Elle ne professe qu'une foi, la foi 


Jinvariable, incorruptible, de la Ste 


Eglise romaine et du Christ Jésus, 

Elle obéit, dans ses vues et ses 
programmes d'action, à un souci 
prédominant,. également religieux 
et patriotique : celui de collavorer, 
dans la justice et la paix, avec d'au 
tres groupes ethniques dont elle ré- 
connait volontiers les aptitudes: et 
les mérites, à la diffusion des doc- 
trines et au développement des oeu 
vres sur lesquelles repose, comme 
sur une base nécessaire, l’ordre se- 
cial chrétien. 


x 


(13) La Survivance, 12 février 
1931. -, 


(44) Ibid. —. Le 6 seplenbre 
1920, à l'inauguration -du monx- 
ment Cartier à Québec, l'Hon. Ar- 
thur Meîghen, premier ministre du 
Cenade, s'était prononcé, lui aussi, 


plu! ‘ 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 22 avril 1931 


cemermeeene M cat de ane 


Divers 


LE SERVAGE EN RUSSIE 


La Russie soviétique à radicale- 
ment méconnu le rôle économique 
du capital, Aussi souffre-t-clle de 
malaise social, que M. Maurtchen- 
ko analyse dans l'Economiste Fran 
eais des 91 janvier et 7 février 
1931. 

Mu jer mai 1930, le pisti com- 
munisie de VUMRSS, complail 
1,200,874 membres nclifs, el 711. 
609 novices, Il tient des Congrès 
périodiques. Muis loute opposition 
y est, d'avance, empêchéc: les dé- 
léguës du parti, fallacieusement c- 
lus, sont, en réalités triés ot desi- 
gnés d'avance. Le; parti Jui-méme 
est soigneusement épuré: avant be 
dernier Congrès de 1940, le divtia- 
leur Staline avait exelu 116,838 
membres du parti À ce dernier 
Congrès, 85 pour cent des congres 
sistes étaient de Faux ouvriers, em- 
plovés des Soviciss la jeunesse el 


la culture primaire v élaient pré-; 


en faveur d'une “solide umilié en- 
tre Anglo-Canadiens et Canadiens 
français, amitié basée, nen snr la 
fusion des races ofune impossible 
uniformilé, mais sut da confiance 
et le respect muttielse? 


(5) 1bid. 


(16) Ajoutons ces ‘paroles récen. 
tes de Sir William \ulock, juge en 
chef de l'Ontario : “Je considere be 
peuple  canadien-franetis comme 
l'une des plus graniles sauvegardes 
du Canada contre lé eniamnisime" 
(Le Patriote de FOuest, #4 mars 
1931). 


(17) Dans un discours prononcé 
le 9 mars à Toronto, F'Hon, M, Hen- 
ry, premier ministre de POntario, 
u déclaré que, sû ut mouvement an- 
nexionnel venait à se produire, 
‘les Canadiens francais forme- 
raient, pour ainsi dire, la dernière 
tranchée, et latléraient de toute 
énergie pour sauvegorder lidentité 
du Canada"... 


pondèrantes; il y avait 7 pour cent 
de femmes, et 10 pour cent de Juifs 

Aujourd'hui, Ia politique de Sta- 
line a opéré un revirement: elle 
veut lindustrialisation totale de la 
Russie, même de Pogriculture, el 
l'expropriation des _ “Koulaks"” 
{paysans aisès) au profit des ‘Col- 
hoses" communistes, 

Aussi la paysannerie est-elle en 
révolle. La révolte est  réprimée 
par 200,008 jannissaires communis 
los. Mais praclise evec elle l'armee 
rouge issue des villages. 

En obligeant de force les pay- 
sans À fournir leur travail à l'Etat 
en échange de La simple pilance, 
la politique de Staline aboutit au 
rétablissement du servage, qui a: 
vait été aboli par Alexandre TT en 
1863, 


ane tam M mn 


SEMAINE DU DIMANCHE 


Du 26 avril au 3 mai 


Le précepte dominical s'impose 
à tout ëlre raisonnable, 
civiles s'unissent dans nolre pays 
aux lois ecelésiastiques pour et cat, 
ger l'observance, C'esb une des print 
cipules assises de l'ordre social, 
Combièn cependant le violent Sous 
le plus fulile prélextet 

A celle époque où des doctrines 
subvérsives sapent les bases mé 
mes de la société, tous les bons ci- 
lovens doivent faire un efforf: 

L pour observer eux-mémes de 
leur mieux eelt important préceple: 

2 pour oblenir des autorités ei- 
viles qu'elles empéchent sa viola- 
tion publique. 


anne ame mme Ke en 


Asscrmentation du nouveau 
vice-roi 


,Bombas, Indes — Le comte Witt- 
ihgdon, ancien gouverneur general 
du Canada, a té nsserimenté com 
me nouvean  vice-rot des Indes 
Lord Irwin, son predécessour, vice- 
roi durant einq uns, esl déjh eu 
route vers l'Angleterre, 
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Voyez 
VœéÉre 
V'emdieure 
Ésdbal year 
TS COURSES de 


fin semaine de 
cent milles s'en vien- 
nent. C'est Le temps 
de prévoir les pneus 
.àchanger. Et ce que 
vous avez de mieux 
à faire, c’est de voir 
votre Vendeur 
Choisi de Goodyear 
au sujet de vos pneus 
et chambres à air. 


Car c'est un vendeur 
choisi—un homme 
‘ choisi par Goodyear 

à cause de sa con- 

naissance d’expert 
en fait de pneus, à 
cause de son inté- 
grité en affaires. Ila 
derrière lui des 
années d'expérience. 
C'est un de ces ven- 
deurs qui, en l'an. 
née 1930, malgré a 
condition des af. 
faires, a vendu plus 
de Pneus Goodyear 
que jamais aupara- 
vant. Dans votre 
localité, comme dans 
toute autre localité 
assez importante 
pous faire vivre un 
bon vendeur de 
pneus, il y a un Ven. 
deur Choisi de 
Goodyear, 


Er 


PSM ACIER EME VIE EN eV PRE PESTE N 


Le cervice des Ven 
deurs de Goodyear 
ect une autre raison 
gour laquelle PLUS 
DE PERSONNES 
ROULENT SUR 
DES PNEUS 
GOODYEAR QUE 
SUR TOUT 
AUTRE PNEU. 


Les lois 


Fait du pain, des gâteaux et une 
pâlisserie meilleurs ‘ 


D one mure m9 à een 
RS 


DECES D'UN 
| DOMINICAIN 


Le R. P. Antonin Lauzon 


Lo, D, Aonin Lauzon, OP. 
CS décédé au monastère des PP, Do 
minicuins à Nolve-Dione de Grâce, 
ù l'age de 54 ans el dans sa Stème 
année de vie reliniouse, 

Le D, Lauzon à sucrombé au din 
bôle dont il se sentit aticint en mai 
1830 Les réactifs ne praduisirent 
aucun effet el en moins de trois 
Semaines il devint complètement à 
veugle, necessant ensuile de dépé- 
rir de jour en jour. 

Le Pôre ait alors chapelain de 
l'Orphelinat Catholique des Soeurs 
Grises el S'océupail, les dimanches, 
de La desserte de Saint-Haymond, 
Vous surtout au ministère des  en- 
FIST possédait leur affection cl 
leur evnfianvce, el s'intoressail vi 
VEN au sort des orpholius, 

Le défunt lisse après lui sa mé 
res ue Ephren Lauzon, de Saint 
Jérome: ses frères, M l'abbé Rodri- 
que Lauzon, curé à l'ort Covinglon, 
NY Aleide et Vidèrien: ses Ssucurs 
les RR, Socurs Joseph dimond et 
\Mavic-Agnés, de Br communauté de 
Sainte Anne, ct Mmes Latour ct 
\arcotle, 

Le RP, Lauzon es né à Sainte 
Aone des Plaines Le 17 août 1878, 
a Paul ses éludes elassiques au 
colége Suittelhérése, 


Le déficit de notre commerce 

Otauwa, — La somme totale, du 
Commerce du Canada, jusqu'à date 
du dt mars, fut de #1,7243,800,406, n- 
lors que le total de l'année précé. 
deute attéignail, 4 pareille date, a 
setnme de 42,303.177,586: ve qui 
dobne une diminulion, pour vette 
année de SG60,377,h90. Ces chiffres 
SON fournis par Je département du 
Revenu national, L'imporlalion di- 
mini de GEL AT GS et l'exportie 
ion avetuse ausst que diuinution 
de h7 GLEN, 


i : 
F CRI DE LA MODE | 
ns 


“Le problème de rallonger mos ju 
Pos n'a bien Crnenssé Jusqu'à se our 
Je trouve ceffo solutions AT pates t Los 
boites ef eonnue (4 parte retournée 
dti plus lonvée que 1e roete fat que 
loint oute Er robe nprès avoir int 
ei Te matériel tel que mentionné duts 


ke paquet de lolutures PHancote, 
“eme suis servie dos toiptures 

Ditmeond pour retoindre, fat teint 

bon des nifllos  nvau pvog couleurs 


der etltetines,  PéTlis 
bien tou dolinrs et 
den donner don résultats épalants 
douces, none les conteurs 
ehanéent nf nu bivane pion tes usant, 
es aus orotent que pies habits gout 
nonfe, fosse de les rolointé avec do 
leinbures Ditnnt es donnent dos 
dote superbes Mine GC vis, 


“o'ont épargné 
n'obt joints Caiti 


ne 


UNIT DOS 


4 22. Fouman AT re 


pm 
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TRIBUNE LIBRE Ua 


. À propos de 


la depression 


La dépression générale, qui sévit 
présentement, développer ra considé 
rablement la culture intellectuelle 
chez la classe productive, Elle ha- 
bituera les getis à la réflexion, en 
les obligeant à trouver el à analv- 
ser les causes de la courbe décli- 
ñante du circle économique el fi- 
nancier. Les effets de la crise por 
feront des fruits. Elle leur dévoile- ! 
ra ce qu'il faut faire pour prévenir 
les périodes de dépression. Mais les 
fermiers doivent d'abôrd étudier 
leur méthode de culture, afin de 
voir si elle n'est pas un peu l'une 
des raisons de la baisse des mar- 
chés, et S'il n'y a pas quelques amé- 
liorations indispensables. 

Ce ne sont pas les capitalistes ni 
Jes financiers qui nous donneront 
Ja solution. Leur diagnostique ne 
fournira pas de remède à l'état eri- 
tique où nous vivons et qui devient 
de plus en plus alarmant. 

La dépression frappe surtout les 
cultivateurs. A eux donc d'en cher- 
cher tout d'abord les causes qui 
ont ébranlé si profondement leur 
position financière, 


Ko 


LES CAUSES DE 
LA DEPRESSION 


"Chez le fermier 


x 


Le cultivateur est un homme in- 
telligent el peut souvent, en faisant 
son inventaire, lrouver quelques 
points faibles üœans J'adiminisira- 
tion de sa ferme. 1] est prét à évo- 
Juer, mais son évolution n'amèénce- 


ra cerlainement pas une solution 
complète, Il restera encore dêénué 


de son pouvoir d'uchal I lui reste- 
ra encore d'échanger  convenable- 
ment ses produits pour ce qu'il 
besoin et ne produit pas, La Pro- 
vidence peut très bien rec OHIPEnser 
son dur Jabeur par de bonnes ré- 
colles, mais pourra-t-il obtenir un 
prix raisonnable pour son surplus 
qu'il lui faudra échanger. 

C'est douteux, puisque le cultiva- 
teur n'a jiunmais échangé équilable- 
ment ses produits dans le passé, La 
preuve, c'est qu'il est dépourvu du 
moyen d'échange el que l'or est 
encaissé par quelques- uus, Celui qui 


duit beaucoup, n'a pas réussi à miel 
tre en banque quelques dollars 
pour les mauvaises années, 


CHEZ NOS 


| | GOUVERNANTS 


Alors je vois dans ladministra- 
tion de nos gouvernements, passés 
let présents, quelque chose de dé- 
fcelueux, E'administration présen- 
te surlout présage un avenir Prés 
ascur pour nos cullivaleurs. C'est 
li que je vois les causes principa- 
‘les du malaise. 


eee N ennemie ce 


PROTECTION A 


i 


Pourquoi, M. Bennell, après 


peuple, avant que de dépenser 
le sen énergie pour en favoriser sent ! 
lement dix pour vent, Estce sage, 
pour un gouvernement de taxer le: 
nécessaire à Ja vie, quandil ra des] 
milliers de pauvres qui ne peuvent: 
sustenter leurs faniilles? 


| Ceux dont nous avons besoin 
Notre pays est riche en ressout- | 
es palurelles. Nous avons de For 
en abondance, alors raison aucune 
iv a qu'une partie de notre peuple 
soit dans l'indigence, La dette de 
fuotre pass pourrait être effacée de- 
main sans que personne en sotf- 
frit. Ce qu'il nous faut. ce sont des 
veus intéressés à la prospérité du 
pays. et non des égaistes: des hom- 
mes de bonne volonté prèls à gué- 
rir la plaie financière qui nous af-;i 
feete, au fieu de fa rendre plus hé! 
ante: du moins des hommes qui 
s'adresseront à li classe communt 
pour eonnaitre ses problèmes el lui 
aider à les résoudre, 
M. Anderson perd son temps! 
Si nous passons à nolre gouver- 
nement provincial, nous fronvons! 
aussi que lout n'est pas parfait! 
dans notre administration, M Ander; 


; 
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ne produit rien a accumulé des ri- 
chesses el le cultivateur, qui x pro 


l 


OUTRANCE 


HER 
haussé le eoûl de fa vie avec i 
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Recr son temps à éludier Ja situa- 
on si angoissante chez les culti- 
valeurs, les marchands, chez tous 


en général, s'amuse cependant, à 
dépenser follement les laxes que 


nous lui avons pay ces, Ge Monsieur 
se fouille de préférence le cerveau 
pour arriver à un seul but: celui 
de se satisfaire en arrachant à l'hom 


line ee qu'il v a de plus cher: sa 
[langue, Son premier procédé pour 
fovmer un bon citoven, est de Jui 


jdonner une éducation anglaise, de 
ne lui enseigner qu "en anglais, el 
cela afin de créer l'harmonie dans 
{Ja provinee, 

Enlever Re tra Jangue aux Canadiens 


! 
; 
[ 
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Rapport gouvernemental 


sur les récoltes 


| voir . TT 
sa protection à outrance, songerait-t Chicago, Une analise du rap- 
il maintenant à taxer les pauvres! port du gouvernement prédit une 
pour couvrir son déficit? Si M récolte de blé probable de 644 
denetl étai » dE: . ne. 
| Benne Je mit un nome il HUE: il: OUUUU de hoisseauxs ec qui fait 
songerai uiôt à améliorer de sor , , 
jours P Lit à voir que celle année, le départe- 
ide quatrevingl-dix pour cent de son , | 
ï jou-jiment de PAgriculture se base sur 


lune valeur au pair pour le premier 


avril aualtérielNlement supérieure à 
celle à Jagquelle lon s'attendait. 
L'année dernière, Li valeur au pair 
de 100 à cetle date, fu donnée com 
ae 16,3 boisseiux par acre ense- 
mencoe: tandis que cette année, 
celte valeur 17.2 ou 
pratiquement à un hoisseau de plus 
par L'usage d'une valeur au 
pair flexible pour juger de la con- 
dition de la récolle détruit fa va- 
leur des rapports mensuels comme 


est avancée à 


aere, 


leomparaison d'une année avec une 
jaulre, 


Ainsi la prévision d'avril du 
l'année dernière étäit officiellement 
d'une récolte probable de 300,000.- 
006 de boisseaux, mais si la valeur 
au pair avaif été figurée sur une 
ménte base que celle de cecile an- 
née. lt prévision aurait donnée 
581.008,000 de boisseaux, Le com- 
imerce devrail par conséquent com- 
prendre qu'avec les deux sessions 
ligurées sur une mème base, fa 
prévision d'avril cette année est 
seulement 63 millions au-dessus de 
Pannée, à pareille date, au lieu de 
94 millions comme simple compa- 


sou, ke premier ministre de notre | 
provinec, qui pourrait si bien uti- 


raison. 
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Pendant les 30 dernières années les fermiers de l'Ouest sc sont transportés d'une or- 


ganisation a l'autre avec l'esp 


oir de stabiliser leur industrie. 


Stabilité signifie sûreté et pour cette raison c’est une chosé très désirée des fermiers 


dans tous les pays. 


Q 


la manipulation des marchés 


fits, par ceux qui sont,premièrement, ni 
cultivateurs ni consommateurs. 


es marchés des baissiers 


L 


du cours des prix. 


Le) 


mais par le ‘“‘middleman”’. 


accomplissent le travail. nécessaire :mais 
ils sont surtout intéressés dans le profit-— 


non Ja moyenne du prix. 


ae 


uoiqu'en soit ses usages, la spécula- 
lion cause la fluctuation des prix et 


siers tel qu’on les connaît, ne font 
certainement aucun bien au fermier, parce 
qu’ils ne reflètent pas réellement les faits 
de l’approvisionnement et de la demande. 


€ système n’est contrôle ni par le 
cültivateur ni par le consommateur. 


L 


pour les pro- 
Contrôlez. le 
méthodes de 


L 


et des haus- Acte de 


grain, qui ne 


otre système de grain établi, et. basé 
sur la spéculation, dépend surtout 


es fermiers 
produits afin d'obtenir une mesure 
satisfaisante de controle sur le middleman. 


combat gigantesque. D’un côté sont 
les cultivateurs, qui demandent la stabilité, 
De l’autre côté sont les commerçants de 


fluctuation du marché. Le prix est le con- 
trôle des méthodes de vente. 


‘organisation de la ferme a progressée 
4 en Saska 


doivent contrôler leurs 


grain et vous contrôlez les 
commerce. 


Vente du Grain marque un 


peuvent prospérer sans la 


tchewan par plusieurs mé- 


thodes, maïs elle n'a jamais reculée. Nous 


L 


logique, sain 


Ces hommes 


l'obtenir que 


devons avancer, 


e contrôle cent nour cent du marché. 
de la ferme par les cultivateurs est 


et impératif. Nous devons 


l'avoir immédiatement et nous ne pouvons 


nar législation. 


1 


Il est évident:que les adversaires nous offrent tout simplement les méthodes que les fér- 


miers de la Saskatchewan ont déjà trouvé non-satisfaisantes. 


Ahere ss 


Le 


Les faits conduisent “à une’ conclusion 


« , note 
s - 


‘seulement. Le P 


te  * - : + 


roducteur doit obtenir le con- 


trôle entier par légisation; soit, L’Acte. de la Vente du Grain. 
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Saskatchewan 


| Co-operative Wheat Producers Ltd. 


BUREAU-CHEF, REGINA 


Le 


Notes ; Agricoles 


francais afin d’unifier. voilà la de- 
vise, pour un homme qui a pu av- 
crocher à son nom le litre de “Doc 
teur en éducation.” 

Espérons que notre premier mi- 
nistre comprendra que son. premier, 
devoir à l'heure : actuelle n'est potat 
de molester les Canadiens français, 
mais de travailler de loutes ses for 


ces en se faisaut aider de son chef {dant les six mois de l'année der- 


M Bennell, a améliorer le sort ait- 
heureux de Ja classe ageiele qui 
mil sous le poids des dettes, 
Ce sera alors le point de déirart 
d'une nouvelle prospérité. | 
A. SEGUIN 
Slorthoaks, Sask 
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| EXPORTATION DU L 
 BETAIL : 
DE LA SASKATCHEWAN 


Les fermiers du dictriet de Mel- 
i fort ont expédié, à tilre d'essai, du 
boeuf préparé d'après la loi édie- 
lée à ce sujet Fautomue dernier par | 
le gouvernement de li Saskalche- 

wan: 4. fr. Rébertson, ecriimissaire 
provincial du bétail nous dil que 
cel envoi est déjà en roule vers le] 
marché britannique. Si les résul- 

lats répondent à lattentr, d'antres 
convois sesont faits, 

Quatre ehts de bouvheens, com- 
prenant dé quarante à cinquante tô- 
les, constiluent Penvoi des foi miers 
du distriet de Melfort, 6! ves fer 
miers ont décidé de fai'e cel essai 
en considération de Fétil peu s9 
{sfaisant du marché Inmestique. 
Cet envoi s'est fait cons iotement a 
vec un envoi de P'Albertn el lu tout. 
a quitté le port de St loun, Je 16 
aviil à destination de Liverp.ot, 


a 


sur Je navire “Mancele - fiizen” 


SE es 


LE VERS RONGEUR . 
DE L'OUEST 


En prévision des raviues que fe-] 
ront encore probable les ses. one 
geurs en Sasnaicuewan cl en Albeor- 
ta, le Bureau, Eutomologique au dé- 
partement fédéral de J Agricullure 
a établi plusieurs quartiers-géné- 
raux, où des hommes allitrés pour. 
ront se lenir en contact avec les 
fermiers. Actuellement 11 y x des 
Jaboratoires entomologiques à {n- 
dian Head el à Saskaloon, en Sus- 
katchewan, 

Peu après le premier jour du mai, 
il y aura un bureau central, ouvert 
à Assiniboia, et plusieurs hommes 


seront nlacés à (rois endroils dif- 
férents dans la province pour ai- 


der aux fermiers el leur donner des 
conseils pratiques au sujet de ce 
ver rongeur, De plus ces hommes 
cssaieront de visiter tous les fer- 
miers dans chaque district pour 
donner et recevoir Jus informalions | 
nécessaires, .. ® 

L'on demande aux fermiers de 
se mettre en rapport avec le plus 
proche bureau, soil par téléphone, | 
soit par la poste, lorsqu' ils désirent | 
des informations, Ces hommes nv} 
régligeront aucun effort: out répon- 
dre à toutes les questions et faire 
linspcetion des champs le plus tôt 
pessible, Toute leur aide et leurs 
avis seront donnés gratuitement et 


les fermiers peuvent sauver des 

milliers de piastres en.prenant a- | 

-vañtase de cette atthaine, | 
X + 


PAS DE CONCOURS | 
CETTE ANNEE 


Les concours pour tuer des cor. 1: 
ncilles cl les pics, qui ont été or. 
ganisés annuellement depuis trois | 
ou qualre ans parle bureau de la : 
chasse du département” provincial 
des Chemins de ter, du Travail ct 
des Industries, seront discontinues 
celte année, Celle décision fait sui- | 
le aux demandes des fermiers; de! 
fail les corncilles font la guerre | 
aux vers ronscurs -d après les 
enlomologistes du Canaila, ces vers | 
envahiront plusieurs régions de la 
province duravt le cours de l'été, 


——— ——— X 


APICULTURE 

* Ce qui fait croire à un grand dé- | 
veloppement dans F'industrie des 
abeilles, ce sont les commandes d'a ! 
beilles reçues par R, W. Pugh, api- | 


culteur provincial, Jusqu'à dale, 
1,041 commandes ont été reçues 


comparées à 600, à dâte correspon- 
dente l'année dernière. M  Pugh 
prédit un accroissement de 50 pour 
cent at moins sur les importations 
de l’année précédente, et it affirme 
qu'une grande parlie des demandes 
viennent de li part de nouveaux a- 
pilculleurs. 


4 


24 
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- La production: du beurre 
augmente 


Le dernier numéro de la Letire- 
nouvelle, de la Division fédérale de 
l'industrie laitière, nous apprend 
que la production du beurre pour 
1931. à superbement commencé. 
L'Onlario signale une augmentation 
de 212 pour cent sur la! période 
correspondante «de Pannée.: dernié- 
re; le Manitoba déclare que Les av- | 
rivages dé gras de beurre sont üc 


{taumment. 


SON, 
4 


56 pour cent supérieurs à ceux de 
l'année dernière; La Saskatchewan 
signale une augmentation, de 76.1 
pour cent dans. la production du 
beurre pour le mois de janvier; el 
l'Alberta une augmentation de -85 
pour cent dans ñ quantité de gras 
de beurre reçue en février, par com 
paraison à la quantité reçue peott- 


nicre, 

niere. | 

Les poussins ‘approuvés mon: 
trent leur valeur 


Le système d'approbation “établi 
par le Service de FAviculture du Mi 
nistère fédéral de l'Agriculture à 
communiqué un regain de vie cl 


d'intérêt à l'industrie avicole au 
Canada. Dans les Provinces Mari- 


Lines tout le commerce de poussins 
se fail, en termes de poussins ap- 
prouvés. Voici des rapports lypi- 
ques émanant du Nouveau-Bruns-! 
wick: | 
S. B,, Chipman, N.-B. — Je n'ai 
cu presque aucune perte sur Îles 
poussins approuvés, achetés dans 
sun couvoir approuvé l'année der- 
nière — ils m'ont donné culière sa- 
tisfuction et j'achète des _ 
Î 


approuvés encore cette année. 

A. R,, Plaster Rock, NB. — J'ai 
2,000 poussins le 25 mars 1930; 
à l'âge de deux 


recu 2 
tous élaient en vie 
semaines. 

Mad, LG, Fawectt Hill, N.-B.— 
Je suis trés salisfaite des oussi as 
approuvés — 65 pour cent de mes 
pouletfes pondent actuellement 

WC ONU — J'ai reçu 300 
poussins approuvés le 12 mai 1990: 
292 étaient en vie à l'âge de frois 
semaines, 288 ont vécu jusqu'à cont- 
plet développement et ent commen 
eé à pondre en oetobre, 

RS. R, N.-B. reeu JUS 
poussins approuvés le 2 avril 1930: 
206 étaient en vice à l'âge de trois 
semaines: 200 sont arrivés à comu- 
plet développement; la production | 
des pouletles était de 85 pour cent 
en novembre; et quelques poulel- 
fes ont pondu 32 pour cent pendant | 
leur année de poulette, 

Ce sont les résultats de ce genre! 
qui ont valu un si bon accueil au | 
système d'approbation des couvoirs | 
el qui expliquent Ie demande crois 
sante de poussins approuvés au Cu- | 
nada. 
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Les -pommes en Egypte 


— J'ai 


Le marché pour les produits ca- 
nadiens el spécialement pour les 
pommes eunadicnnes S'éfargit cons 
Des rapports reeus tout 
dernièrement indiquent que l'Egvp- 
te offre un débouché possible d'un 
intérét considérable pour les pro- 
ducteurs. Les pommes canadiennes 


boat” est la devise de cctte can- 
pagne; elle constitue un appel 
sentiment qu beäu, qui ajoute 
au charme de la vie. es VÉgélLIX 


à planter, Pépoque de la plant 


au well demandera en Chambres 
tant | Communes la copie de toutes fes de- 


| Oltawa. _— L ‘hon. W. R. Mother. 
des 


mandes, les résolutions, les recom- 


tion !mandations et autres, documents of- 


la facon dont elle doil ètre faile ficicls adressés ant gouvernement au 
et Je soin des plantes, sont traités | sujet Leu prix fise sur Je grain. 


dans un livre spécial, “L'embetlis- 
sement des abords.de la ferme au 
Canada," que lon peul se procurer 
en s'adressant au Conscil de l'hor- 
licullure, à OUawa, où au Bureau 
des Publications, Ministère fédéral 
de l'Agriculture, Oltawa. 
de ce livret est de 25e, 
nc X 


LA TAXE SUR. 
LA GAZOLINE 
Rôgina, = M, JT. 4 MeGurran, se 
crétuire de FUÜnion des Municipali- 
és Rurales de Ja Saskatchewan, a 
écrit à l'Hon, A. .C Stewart, mitiis- 
re de la Voirie, que 90 pour cent 
des fermiers réussissent à éluder Ta 
loi exigeant une Luxe sur La gazu- 
line: en conséquence il demande ja 
suppression de cette taxe iuscu'au 
prouier juin, L'Hon, ministre ré- 
pondit que, vu te grand besoin de 
revenu, en eclle province, il ne pou 
vail se rondre à celle requête et 
qu'il se-verrail tenu au contraire 
ae prendre les movens de faire oh 
server celle loi à l'avenir. 


EL 


Un membre du. parlement a de- 
mandé de considérer séricuseinent 
la question d'un prix fixe de 70 
sous le boisscau, Ù 


tete 


Le prix L’emflammation régulière de 


la figure conduit à la névralgie 


À — 


L'expérience de Mme 15, J, Darker 
de 120 rue Alive, Guelph, est très in- 
téressante, “Je souffrais de douleurs 
par toute ina figure. Malgré tous les 
remèdes essayés, ina figure continuait 
à enfler régulièrement. Une amie me 
vecommanda ln Nerviline. Son expé- 
rence avait été très satisfuisante, F'ob 
tins d'excolfents résultats moi-même, 
Je frictionnai ma figure avec lt Nor- 
viline et Fonveloppai avee une flanel- 
le rouge. La Nerviline mit fin à mes 
soultrnnees et je la recommande gran 
dement pour rhumatisios, jointures 
sensibles, vnflures, Tunis, toux et 
une nôévose 
Fous les ii 
bouteilles 
FR, 


rhumes, Je crois que € sit 
sité dans chaque forer 
chands ont la Ne rv fine 


« 


on 


de 35e, 


LIT 


Lu CHASSE LA DOULEUR 


Se rvez-vous 


de GYPROC 


1.1 ne brûle pas. 


2. Ernest pas dispendieux 
# Sa conteur ivoire ne de- LH 
aucune dévor 
tion si mis en panneaux, 


mande 


pour PAlahastine, 


ou ét ‘riveznous cf 


LIME und 
aWinnipes 


GYPSUM, 


Agence à Prinee-Alhorti— 


sont frès bien vues sur le marché 
du Caire, où elles se vendent envi- 
ron S488 1-2 la enisse, On consi- 
dére non seulement que ce sont les 
meilleures pommes présentées sur 
le marché égvplien mais qu'elles 
peuvent v ètre offerles à des prix 
plus avantageux que les autres 1m 
portations dans des emballages de 
choix, venant des Etats-Unis, 
Ministère fédéral de FAgricullure 


+ X 


Aidez à à embellir le Canada 


Fous les Canadiens peuvent pren 
dre part à la campagne d’embellis- 
sement du Canada, qui est organi- 
sée par le Conseil canadien de 
l'Horticullure el Ha Division des 
fermes expérimentales du 
re fédéral de l'Agriculture, 
bellissez les 
afin que le Eanada soil plus 


“Em- 


Douleur 
soulagée 


instantément 


L'aspirin chassera toutes .les 
douleurs, il n'y à aurun doute. 
Avalez-la, La douleur disparait. 
Le soulagement est suissi simple 
que cela ‘ 

Aucune complication de EUTS 
mirin., Elles n affectent pas le 
roeur, Gt Vous n'avez à hésiter 
oh rien pour vous servir de ces 
pastilles, 

11 est done inutile de souffrir 
du-mal de téte, maux de dents 
au hôévralgies, Les duuleurs de 
seiatique, lumbazo, rhüma- 
tisnies ou nourasthôänie peuvent 
être chassées en peu de temps, 
Fa souffrance périodique des 
femmes hbeut être nimoindrie: le 
malaise de rhumes peut être 6- 
vité, 

F'Aspirin Genuine na d'autres 
usages Inmiportantes toux d'écrits 
pur 16s directions dans chaque 
hoiîle, Chaaue pastille porte Jo 
Croix Bayer! Cherchez l6 nom 
“Aspirin” sur Ja boite, chaque 
fois que vous achetez ces tn 
blettes et soyez en tonte sûreté, 


Ministé | 


abords de votre mai- | 


Rendez 
chaque âcre 


utile 


. COUVErLS 
Si vous ne pouvez 


pas vous procurer la 
Stumping Powder 
de votre. marchand 
ferivez à notre suc- 

.'cursale Ia plus rup- 
prochée, 


‘a 


cesionne 


me la 
tile, 
travail s'il 
Stumping 

Des 


lc livre 


4, C'est un fond excellent 9. 


Gyptex où la tipisserie, 


Pétes  Uu Me 


Aujoura bui ilnc devrait pas 3 
“de roches sur 
récolter ni grain ni-pâturage, 
Sauter, les : roches, 
poudre Ch Polar 
‘Bi l'on considère le surplus de travail uu'oe- 


économique de se servir 
plus 
tit le mauvaise terrain en un sol riche ot fer 
N'importe 


Powder, 
instruetibns 
roches et sécher 

‘Stumping Powder 
Productive”, Il 
ment sur deminde, 


». I est fort de scructure, 
6, IT a une valour d'isole- 
ment, : 
est à l'épreuve : du 

vent et de ln vermince, 
8. est facile à placer 
1H sauve du temps dans 
de nouvelles constiuc-: 
tions 


ae 


le 


Pour plus amples informations demandez à votre mar- 
chand te plus rapproc hé pour une féuille d'instructions 
Nous vous enverrons un livre grue 
tuit “Construction et Modification avec Le Gyproc” 


ALABASTINE, 


CANADA, LED 


È Manitoba 


Fra 


Manville Hardware Co. Ltd. 
McDiarmid Lumber Co. Ltd. 
North Star Lumber Co. Ltd. . , 
Prince Albert Lumber Co. Ltd. : oi 


avoir de champs 
nc peut 
peut jaire 
avec 


lesquels on 
On 
les marais 
Powder, 


et séche 
Stumpins 


pruvais terrain, on trouve très 
de elle poudre, mê- 
dispendieuse, puisqu'elle conver- 


un 


liés Dan 
Pot 


faire un 
poudre CE-h 


qui 
sert de 


peut 
se [EN 
détaiéoes pour fendre les 
les marais, sont données ‘duns 
Alos Waste! Land 
VOUS sera envoyé gratuite- 
nvorez simplement votre 


non el adresse sur une carte postale, Adres- 


se2, 


Dept 9, 


CANADIAN INDUSTRIES LIMITED 


EXPLOSIVES DIVISION 


Bureau de Ventes: Winnipeg, Man, 
+ Montréal 
W inniiniès 


Halifax 
Tininins 


Ottiwia 
Edmonton 


na PLYMOUTH À 
lie ED 


TOUT LI CONFORT 


He de 
Parvis 


Erance 


Fe Grasse 7 


lLafarvette 


AT Le Rochambeau 


ET l 


£t confortables, d'une 


D 


cabine, 


Fovonto” 
C nsary 


BÉTOE E Ge 
POUR SE RENDRE EN EUROPE 


ï D'un quai couvert à New-York à u . 
* vert au Hûvre. Le train S atenden 


au quai, Hn six jours en Angletorr le 
‘sans égal, cuisine françaises e, Confort |t 


NEW-YORK — PLYMOUTH — HAVRE 
3u 
NEW-YORK — PLYMOUTH — HAVRE 


21:0mai 18 juin 16 juillet 
NEW YORK—VIGO-—HAVRE 
U'raversées faites À loisir, Faquebots grands 


| Prix raisonnable, Prix minimum de 


348 RUE MAIN, WINNIPEG, Manitobn 
. ou aux agents locanx 


Sudbury 
Ne ‘son 


«Cobalt Kirkland Enke 
Vancouver Victoria. 


Fe 
SEL SR CT 


se 


are 


LE 


RTS: 


"AVEO 
LE LUXE VOULUS 


ko f.U 


ne 


He 


pour Paris attendant 


Hs 


25 avril 15 
avri 


mai 5 juin 
22 mai 1 juin 


mai 4 juin. ? juillet 


2 mai. 80 mai 27 juin 


seule’ classe. 


5135.09 


Les Centres 


#[tier plein succès dans son nouv 
|'ichamp d'action. 


eau 


€ 


CRUE TT RE 
fl. DOMRENMY. Sask. 
C9 PR RE _—_# 


Un magnifique concert nous a 
été donné dimanche par des artis- 
tes de Hoey, sous l’habile direction 

- de M. Motut. M. Jean Poppen, pia- 
niste émérite, était au piano, 

Chaque rôle a élé rendu à la per- 
fection,. c'est pourquoi nous féici- 
tons et remercions bien sincére- 
ment ‘les dames et messieurs qui 
surent- nous éguyer plusieurs heu- 
res, : 

‘Les bénéfices de cetle soirée fu- 
rent en partit affectés au ccrcle de 
PA, C. EF, C, de Domremy. 

M: Raymond Denis, notre sympa- 
thique président de l'A C1, GC, ute 
tendu avee anxiété, nous arriva de 
Vonda..au -commencement du con. 
cert, Toujours prêt, malgré La fati- 
gue d'aider nôs cercles paroissiaux, 
Sa parole chaude et patriotique, 
nous interressa beaucoup, réveilla 
uolre torpeur el laissa, dans nos 
coeuts, le trop plein du sien, 

Puisse-Lil se faire entendre sou- 
vent au milieu des nôtres, En ces 
jours de fanatisme surtout la voix 
de nos chefs, leurs conseils et leurs 
directions, ‘nous sont en ne peut 
plus. précieux et réconforlants, Mer 
ci à M. Raymond Denis de l'hon- 
eur qu il nous fil en celte circons- 
tänce. 

* Gercle de l'A CE. C., de Dom- 
remy, officiers élus pour 1931, 

MM. P, M. Marsollier, président: 
Zénon Gaudet, vice- président; d. 
Emile Fournier, secrélaire; Rév À, 
Louison,. curé, chapelain, 

Directeurs! MM. Fr ançois Beland, 
Hermidas Baribeau: Eugène Pour- 
baix. Tous ces membres ont été élus 
à Punanimité, 

Baptèmes. 

—Lucille Alice Marie Casavant, 
baptisée le 3 janvier: fille de M. et 
Mme Edmond Casavants parrain et| 
marraine, Armand Casavant et Aun- 
rore Casavant, 

—Lucille Anila Maria Baribeau, 
baptisée le 12 janvier; fille de AL et 


Mme Grégoire Baribeau, marraine 
Mme Adolphe Parent; parrain, M. 


R. M .Marsollier, grand pére mater. 
nel. . 

--Marie Solange Geneviève Blon- 
deau, baptisée le 7 février; fille de 
M.-et Mme Paul Blondeau, marraine 
et parrain: Geneviève Normand et 
Robert Normand, 

—Jüoseph Georges Denis Roy; 
baptisée le 10 février; enfant de M. 
et Mme Eudor Roy, parrain et mar- 
raine: Mathias Roy et Candide Roy. 
a—JosepliAntoine, Arthuyf Comet 
baptisé le fer, mars, enfant de’ M. 
et Mme Normand O0. Comenu. par- 
rain et marraine: Antonio Bernard 
et Olivine Demers.’ 

—Mme ‘Arthur Dionne, mère de 
Mme Albert Dansereau, qui a passé 


six ans à Domrémy., est décédée à 


Montréal, P. Q, le 2 du courant à 
l'âge de 62 ans et 6 mois. R. 1 P. 
L RE 
| FRENCHVILLE, Sask. | 
Re — he ge ee 


—Le dimanche des Ramei tuX, nU- 
ire curé nous annonça, son départ 
pour le Lac Pelletier, Le soir du 
même jour, Îes paroissiens se réu- 
nirent pour lui faire leurs adieux. 
M. A. Goddue lut une adresse ainsi 
que Madame A, Coupée, présidente 
des Dames de Sainte-Anne; ils ex- 
vrimérent,. au nom de loute la pa- 
roisse, les regrets sincères que leur 
causail ce départ et ils souhailèrent 
au nouveau pasleur du Lac Pelle- 


Malgré la crise économique, les 
paroissiens offrirent à leur dévoué ! 
curé une modeste bourse en lui as! 
surant que Frenchville gardera de 
jui un_.bien fidèle souvenir, 

‘ —La, semaine derniére,. M. 
Mme C. Meloche, de Valle Ste-Clai- 
re, étaient en visile chez M, et Mme 
O, Labricv. 

Mie J, Mainard de Dollard, M. 
D, Si-Cyr, M EF, Therrien, M. IL: 
Côté et LE, Lambert de Ponteix c- 
faient de passage à Frenchville, 

Le RP. Duliliy, O, M. 7,, du 
collège Mathieu est venu nous dire 
la sainte messe le dimanche de Pà-| 
ques. 

—MM. Oscar ‘et Hervé Lambert 
de Gr a elbourgs Mmes Francis ct! 
Joseph LE. Lambert, Miles Aline et 
Vvelle Lambert de Ponteix élaient 
en visile chez leurs parents, 


et 


de 


M. Adolphe Breton remp'acé par 
M Jos Lévesques. 
4 Dialogue, déclamation et chant 
par Het À. Robert, (Au clair de 
Ja lune). 
à Morceau de musiques par 1 
“lestre Bre:cn”, 
©. Partie de cartes : Premi-» prix 
es Danes, Mme ‘Jos’: Langelier, 
82.50 en or offert par M. Aimé Ayüt- 
te; Deuxième prix: Mme Jos Lé- 
vesques, prix offert par Mme J. E. 
Demers: Prix dé consolation rem- 
porté par Mme Edmond Vande Vel- 
de, l'rix des Messieurs: prenucr 
prix: M, Paul Gloweeski, 123 points 
deuxième pra: M Thomas var, 
112 points; Consolalion, M Jos Ma- 
lach, 83 po'at: 
T Chant par Mlle Kathleen Lescel 
leur, H, Robert, Mlle [ DeDecker, 
R, Chastebeis, Louis Fouruier, Mar 
he Ecar not, Agathe Ecarnot, E, La 
voie, Toney Hipfuer, Macs] Ferra- 
ons O'ivier Breton, A. Robert, | 
S Chant “Mireille et Vineont' ar 
M 3, Lésesques et Mr CC, Pro- 


1 “Ov. 


teurs Ford du Canada, durant l'an- 
uée 19930, se chiffront à 83,157,876,- 


cise et tenu compte de Hi dépré- 
ciation, Le total 
payés durant l'année, 


dendes régulier selles montants sup 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 22 avril 1931 


mes 


résidence de sou père au village. 
Vendredi soir, au sous-sol de l'&- 
glise, assemblée du Pool présidée 


par M. Arthur Coolican. 


Les fermiers retardent de mettre 
deur grain en terre à cause des 


grands vents et de la grosse pous- 
sière noire qui par moments sem- 
blent aveugler mème les animaux, 


+ 
A 


ACTIVITES DE 
LA COMPAGNIE FORD 


East Windsor, Ont. — Les béné- 
fices nets de la Compagnie des Mo- 


72, el cela, après avoir déduit les 
montants nécessaires à la taxe d'ac- 


dividendes, 
se monte à 
comprenant i 


des 


K3,483,816.00, les divi- 
plémentairés. ( se fut curst le cours 
de celte année que la Compagnie 
inaugura les dividendes réguliers, 


CS ARE TTC PERS 4 | vencher, ,&ù piano: Mt ait Lé- Le total des ventes de la Compu- 
LAFLÈCHE, Sask. | vrsques, gnie ainst que les autres revetins 
B PARTS 219 Désariutn “Le Srover par ont donné $S45S58U87,68: ln distri- 
LM el Mine Elie Morissette fo { : Robert. bution a compris 70,259 automohi- 
art à leurs t on bre rente el (10 Chant par Miles M, et D, ’rver les et camions et 2,186 fractours. 
anis “de La ren Us eur Ti et A. Ferralon, au piano: Mie 1.] Le rapport nous révèle une con- 
anis | Pace de La fi SiBoyer, ° dition pien Saine dans les affaires 
aplisé le 12 avril, sous les noms " ‘ . ,  Mémne en cu 
de Joseph, Didace. Elie. Parrain et Chant “Oh! non Mamzelle Gé. de la compagnie, même en ce temps 
e Joseph, Didace, Elie, Parrain et ile” M. Si leuitle” de crise financière, 
. nue . , ) ot . driote La 
marraine, M Wiülfrid Morissette, | Cle par M Simon Verteteuiik Le montant en caisse ef dans les 
Marie-Anne, Ducharmé, oncle et au piano: Mme Simon Verte. “€ : Dr eS 
tante de l'enfant feuille, banques est de #3,548,277,07, us 
Nos félicitations 12 Monologue “J'ai pris nn bain | placements garantis par les divers 
À : NE | à la vapeur” par Osori ilodoi ouve nt se montent à Ki. 
M, Mme Louis Pelletier, de | à la vapeur” par Osorius Bilodoau.| gouvernements ent à #42, 


Gravelhourg éluient à Laflèche di- 
manche dernier, 

M, Jean Champoux et M, At 
phonse Lumarche sont parlis pour 
Grouard, Alla., pour visiter Les ler- 


M. cf Mme F. A. O’Ncil sont 
‘allés à Moose-Jaw dernièrement 


R 


"ains et s'y établir si possible. 


Nous Jeur souhaitons bonne 
chance, ‘ 
M, et Mme Frile Marchand; M. 


et Mme Faoul Gauthier de Gravel- 
bourg el leur petite famille ont vi- 
sité Mme Rose Larochelle, lu se- 
maine dernière, 

—M, el Mme J, À. Lacourcière de 
Ponteix était de passage ici ces 
jours derniers, 


pour affaires, 
M, et Mme Emile Lazure sont 
déinenagés chez M. Charles Lemoi- 


ne pour un an. Bonne chance, %- 
mile, ' 
M, T. H. Bourassa, marchand, 


est allé à Winnipeg dernièrement 
en voyage d'affaires. ï, 

M. Pabhé L. Lussier est allé 
rendre visite à M. Pabhé Poirier, 
curé de Ponteix, 

M. Louis Brocannicer, Dupras 
de Gravelbourg, M. H. Jalbert, chef 
depôlite et'M ‘Aimable Brocannier 


de Lafléche sont allés &. Régina 

pour affaires, ‘ 
gg eg | 
| MONTMARTRE, Sask. | 


a | 
Dimanche soir, au sous-sol de l’é- | 
glise, partie de cartes organisée par 
ies dames de Pautel présidée par M. 
Jos, Levesque. 

1 Morceau de musique par: P“Or- 
chestre Breton” 

2 Chant en parties dirigé par M. 
Jos Lévesques; faisaieut partie du 
groupe: Mlle Germaine fcarnot, 
Mme G. Provencher, Mlle Marthe E- 
-arnot, Mie Zulma DeDecker, Mme 
N. Cregan, M. Georges Gratton, Mlle 


Ana “Coupal, Mile Kathleen Les- 
celleur, M. Albert Lévesques, M. 
Osorius Bilodeau, Mme Georges 


Gralon Mle Ludivine Goulet, Mine 
. Côté, M. Adolphe Breton, M. 
Paul Beauchemin. 

3 Rappel au même choeur moins 


| 


FER Re res = u 
Re y h és 
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Sout allés à Régina cetle semai- 
ne: M, Walter Lavoie, M. et Mme 
Wilfrid’ Coupal, et Mme Willie 
O'Shaughnessy-Edwin Lavoie, Mme 
G. Billings, M. et Mme I. E. Cenn, 
ACCOMPAENÉS de Mme MeCrath, 
socur de Mme Conn: ‘ 

En visite à Monimartre: H, How- 
ard Rochon de Wordsworth, chez 
sa soeur et beau-frère M, et Mine J, 
A. Boyer, M. l'abé Turgeon. en vi- 
site aux presbytère vendredi tvês- 
midi. 

M. Ludger Perron 


est relnurné 


sur sa ferme et son fils M. Philip- 
famille vient habiter ‘Ia 


pe ct sa 


(suite) 

Le vicux soldat réfléchit nn mo- 
ment, et dit: 

‘Voila cinq ans qu'il ne s'est 
pas assis chez nous. Enfin, tu as 
peut-être raison, Je Pinviterai. 

Le surlendemain, Henriette pre- 
n'ait le train pour Paris, cl l'oncle 
invilait Antoine. 

. XVII 

Depuis le mois de mai, Antoine 
courtisait Marie Srhwarz, E avait 
la galanterie fâcile ‘de l'usine, une 
manière de suivre les filles en che- 
veux qui sortent des ateliers, dé 
pluisanter avec toutes, et de distin- 
guer celle qu’il préférait en la pre- 
nant par la taille, pour rires au mi- 
lieu des compagnes de travail qui 
s'écarlaient en “&ri ant, jalouses au 
fond, 11 était l’assidu des fêtes fo- 

“xines, des assemblées : de village 
autour de Nantes, des bals de ban- 
lieue où Pou danse sous les tonnel- 
lés au son d'une clarinette et d’un 
cornet à piston. Dépensier el beau 
parleur, il avail deux raisons: de 
succès dans le monde des pauvres 
gens, où la gaieté se fait rure, Ses’ 
gros gains d'ouvrier habile, il les 
dépensait dans une soirée. On en- 
tendait les éclats de voix des autres 
qui approuvaient, quand son petit 
fausset éraillé cessait de faire un 
solo dans -les groupes. 

‘Par'un contraste aisément expli- 
cable, ce mauvais drôle avait un 
fond. de. mélancolie et un sombre 
désir d’autre chose, un malaise d’é 
migrant qui ne ‘peut pas revenir, 
et qui le sait. En lui finissait, trans 
plantée ‘et viciée; une race de pay- 
sans du. pays de Plougastel, culti- 
vateurs de fraises et casseurs de 
pierre dans la falaise, lignée levée 
au vent de la mer, facile à entre 
uer et facile.à corrompre, mais, in 
rapable., d’ oublier la chanson triste |! 
qui ‘Pavait bercée. I n’y a point de 
complète gaieté de Breton. Quand}. 
Antoine disait à Marie, en la're- 
conduisant, tout le long .de la rue 
‘Saint-Similien: “On: me “croit drôle, 
et fou parce que je ris; mais j'ai 
de la peine à en revendre, comme |. 
vous, “mademoiselle Mürie,” il ne 
méntait . pas. La fem qui l'avait 
conçu ne s'était. jari.is consolée | 
d'ühe faute, Lui, li iète troublée 
par toutes les haines ouvrières, ill. 
avait aussi, pleurant au dedans de 
hi, l'obscur ‘regret du seul bien 
qu ‘avaient eu Ses aieux: une famil- | 
le, et elle faisait partie” de ses 
haines. Par là, il.se sentait infé- 
rieur à a toute sx lace et à beaucoup 
de ses pareils, déclassé, écarté d’u- 
ne’ joie. commune Et il avait, beau 
plaisanter és "gars de village, "les 
rémueurs de terre que la ville é- 


pris les, avances 
affiliées, se montent à : 
les frais différés pour les 
ces, les taxes, etc. 
montants payables 
$1,325,308.77. 


Son Ame 


Per [René BAZIN 


la bêche 
fiiie, entre plagg,.et chunp, 
veux sur l'horizon de mer, el 
a déjà 1: coeur dans La maison là- 
bas, où la femme faille fe pain de 
ja soupe. 

Breton de la terre dure, il Pélail 


950,140.11. L'intérèt sur l'argont ei 
banque et sur 
de #186, 358,59. 


les placements fut 


Les avances aux rompagnies nf- 


filiées de l'Austraie, Singapore, les 
Indes el le Sud-Afrique ot rappor. 
tée 45,267,082.48; 

une augmentation 
sur l'année précédente. 


— ee qui montre 
de  $939,186,53 
rocevablos, x come 
LUN  eompagnies 
#6,159,492.01: 
Assuran- 
S228,7(64.82; les 
se montent 


Les montants 


, 
s 
cs 


(l 
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n mameinne san messe à 
ee ne Te TT 


it 
tourdit, il n'était, au vrai, que l'un 
d'eux perverti et malade, Cinquau- 
Jte ans plus tôt, ox simplement si 
le grand- “père, un, jour qu'il avait 
trop bu, n'avait juré, sans autre 
raison, de quilter, Plougastel, Au- 
toine eùf été le paysan qui s'en va 
sur Pépaule, EH journée 

les 

qui 


encore pur Son entêtement, ectte 
forme burbade de la fidélité; par 
le dégoût subit qui le saisissail À 
un certain moment de Porgie, el le 
pour .un ou deux jours 
dans une mélancolie noi- 
re; alors, 1! quittait ses  Cumpi- 
gnons, et il s'en aflait seul, fe long 
des qui is, mèlant sa maigre sihou- 
eite à celle des portefaix, et regar- 
dant les choses et les hommes avec 
des yeux dr folie. Ge i'étaicnt cree 
pendant nil folie, ni le remords. 


plongeuit, 
souvent, 


C'étaient vous qui repassiez, Songs | 


nous 
Alors 
l'habitude s 
ver de soir, à l'angle d’une rue. Ma- 


nous ressemblons de misère.” 
cle 1! l'avait écouté, Peu à peu 
était prise de se retrou- 


rie passait, Antoine sortait de la 
bri d’un porche où il avail attendu, 
ctils causaient deux ou trois minu- 
tes, effacés le long de la mème mu- 
raille, dans l'ombre de Ia voûte. 
Lui, rabattait son chapeau sur son 
front; elle, relevait un pan de son 
vieux manteau pour se cacher des 
rates passants, Is se disaient la 
journée qui finissait, sans rien de 
plus bien souvent, Quelquelfois il 
ajoutait: “Que vous avez de beaux 
cueveux, Mario!" mais son regard 
Vembrassait toute, et lardente pas 
sion qu'il exprimait, c'était, hélas! 
ce qui les retenait tous deux, lun 
près de l'autre, el ce qui coutinunit 
de lroubler Marie, alors que les 
mois échangés S'effacaient Si vite 
et se perdaient dans son souvenir, 

Une nuil d'août-r dervitre où 
Pon coût veillé chez madame Clé- 
mence, — Marie Schwarz remontait 


nement) 


en hôte, exténuée de fab et de fie 
ligue, vers la chambre de la rue 
Saint-Similiens elle songeail à pei- 
de à lui, tant la soirée était avan 
céc, ET quand elle le vit se déta- 
cher de l'arche noire du porche où 
il lavail atlendue, elle fut saisie 
un frisson de détresse affrouse, 
Non, il n'aurait pis dû être Ki, C'en 
était trop. Elle se septit attirée vers 
l'augle de la muraille, 

—Voilh deux heures que je suis 
ici, Marie, pour toi, paree que je 
l'aime, 

I était dans ses moments d'umè- 
re tristesse, [lui dit, prenant sœs 
mains, tendant ses lèvres jusqu ü 
Jroler l'épaisse chevelure noire qui 
tombail à demi dés fuite Le long du 
cou: 

— Marie, Marie, je Paime ant 
que, si je pouvais, je ferais du toi 
ma femme... 

—Ne parlez pas comme ca, lais- 
sez-moi, ne me diles plus rien! 

—Marie, ie ‘ais partir pour le ré. 
giment, je n’en reviendrai peut-être 
pas, Je nai plus que duux mois 
duns Ja vie, Viens avec moi! 

— Laissez-moi, Antoine! 

Elle se débattait, déjà perdue en 
esprit, parce qu “avait dit: “Si je 
pouvais, je ferais de toi ma femme 
Elle se dégagea: cle s'éloigna avec 
un air d' épouvante: 

—Non! Non! Je ne veux pas! Ce 
serait notre malheur à tous deux! 


Ne revenez plus jamais! jamais! 


Mais il devait revenir, Il revint. 
Le soir du jour où Moi Madiot l'in- 
vita, Antoine retrouva Marie au lieu 
accoutumé, Elle &lait vainene déjh, 
Ce soir-là, le dernier appui lui man 
quait, Elle n'avait pas vu Henriette 
depuis la veille; elle ne la verrait 
pas de lendemain, ni les jours qui 
suivraient. 

Elle s’abandonna en pleuvant sur 
l'épaule d'Antoine, ct se Taissa em- 
nicner, 


AIX 
Ainsi la triste Marie, dans la dé- 
lresse de son âme avail songé à 


Henriette absente et crié vers elle. 

D'autres pensées en eclle même 
auit allaient vers Ja vovageuse, re- 
grets du vieux Madiot, de plusivurs 


soir, appels auxieux de fa petie 
Reine qui aimail en secret fa pre 
mière, de Louisa, d'Étienne  sur- 
tout! [y avait plus d'ämes en mou 
vement pour celte ouvrière qui s'é- 
loignail des siens, et plus de priè- 
res sur Les routes du eicl, et pins 
de désirs de revoir, que pour bicu 
des riches qui partent. Tendresses 


inconnues qui se croisent dans 
l'ombre! 

Sur un banc qu'ils avaient sorti 
de la cabane et placé an bord de 


des pauvres anciens, songes d'une 
race écouteuse de flots, que les imurs 
d'une fabrique ou les rues d’une 
ville n'emprissnneront jamais tout 
entière. 

H pouvait vire, et il pouvait dire: 
“Je souffre.” Et ce fut par là qu'il 
$ empara de l'âme de celle abandon 
née que ha vie avait mise Sur Sa TOU 
te. Les deux premières fois qu "il 
avail accompagné Marie, — ainsi 
que Marie l'avait avoué À Henriel- 
te, — il aval plaisanté avec celle. 
Marie Favoit seconde 
fois. Et ul ue l'avait plus accompa- 
gnée, mais il Favait rencontrée, [l 
*Je.suis comme vous, 
a rejeté; 


écondui la 


Qui avait dt. 
“quelqu'un se 


sa famille 


LR 


: Symptômes Certains 


de troubles 1‘naux sont les douleurs 
.dans-le. dos, là difficulté à uriner, les 
« dépôts dans l'urine. Les Gin Pilis déli- 
 vrent des troubles rénaux en exerçant 
uneaction âpaisante etadoucissante sur 


: les tissus enflammés: 
0e 1e boîte chez taun 


es pharmaciens. 


ER 


1-7 


du faubourg privés de Ja visite du! 
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la Loire, sa mnère veille 
licnt. fts le pére qui 
était lé tendre des Hipgnes en 1e 
mont, Les petits dormaient, Dans 
les prés éclrirés par la hine, des 
boenfs passaient, formes grises el 


l, ienne ct 
altendaicnt 


vagues dans le bronilard, 68 der 
ricre eux, la frare de Lors prod, 


coupail dune ravure sombre lher- 
be blanche de rosée, La Loire cou 
lait lentement, contente por Et pous 
sée de lt mer qui achevail sa mac 
rée, Elle était pluine de refluts, On 
entendait le eri des petites chonvol- 
les qui S'éveilluient dns les peu- 
plier, de Mauves, 

— (Que Vuux<Uus nron Pauvre ; HIER 
disait la mére Loutrel, les mi ins (RE 
chées sous son tablier à eause du 
frais de La nuit, et regardant le 
feuve que regardait aussi Ebienne: 
que veux-tu faire de mieux? Les 
filles comine elle ne se conunandent 
pas, Hile l'a dit de patienter, 


—Mère, si seulement j'avais de 
Pespoir, je palienterais dant qu'il 
faudrait, Mais voilä: je erois lou- 


jours qu'elle ne voudra pas di moi, 

La femme &e penehait un peu de 
coté, el, pour endormir cette dou. 
leur, fâchail de relrouwcer Voix 
de jeunesse, celle qu'ou avait prés 
du berceau de l'enfant, ef elle di- 
suit: 

—-Mon Elienne, ne te fals pas des 
idées; moi je pense que si elle al 
tend, c’est bon signe, voistu, elfe 
a voulu Pépronver Je coour. 

Toy avail entre eux de longs si. 
lences qiemplissait Ha nuit fran 
quille, 


sit 


CA sutvre.). 
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Prince-Albert et le nord de la Saskatchewan. 


sont à la veille de | 
grarids 
développements. 


Jamais il n'y # eu de si 
splendides occasions de 
placements pour faire de 
l'argent comrmne aujour 


d'hui. 


Vonez me voir à co sujet. 
Vous ne vous oblges on nucu- 
ue manière, 


: 


De Les de ne tar dune Re pen ee ne + 


ETES NL EE RE er RE CESR 


Téléphones, écrivez on 


E, F. CONNOLLY 
Locateur ” 


HOTEL AVENUE 


Elle pouvait à peine faire ë 
son travail de maison 


Une dame de Québec a fait 


l'essai des Pilules Dodds 
QUA'ERE BOPFES DE 


DOPDS LA GUERERENT 
TE MENT 


PIEUELS 
(RRAUDPEE 


Luc Stoan, PQ. le 14 avril (Sp 
ci) le souffrais les rounoux, Je 
pouvais à peine travailler, Conte 
lait qu'avec diffieuité que farri 
ais à faire quelque chose, Otomre 


recommande différents remédes 
qui neue firent aucun bien, de 
commenen à prendre des Pilules 
iDodds et nprès 4 boites j'étais coin 
plélement guérie, Pen garde fou: 
jours une hoile dans Ta maison," 
Cotle affirmalion nous vient ‘de 
Mme EE, Asselin, une résidente de 
cet endreit avec l'approche des 


mois d'hiver viennent les froids st 
frissons qui  redoubleut l'activité 
des rogions, Souvent les ronséaquen 
ces sont sérieuses, enr si des ro. 
gnons fniblissent, l'avide urique el 
les autres poisons ne peuvent séol 
per. Mal de dos élourdissement el 
désordres urinaires ne devraient 
pas étre négligés. Server-vons de 
pilules Dodds pour stiniuler Par. 
tivilé des rognons, Ce lraiteinent 
vous soudage des malaises, el cha 
se Les chuis le lusabarso et 
lu sciatique, Un traitement de Temps 


h autre des Pilules bodds empêehe 
ra toute maladie des rognons, 


Q © 


la péranee de M CO OP, La 


toutes, otre ouverte ont 


arants 


Ladd, Lafrenière & Co. 


Méléplhonesz à jusqu'au a aseil 24140 Près Mebiarmid Bumbes Co, 
Apris , 25 sr TFéléphonez s+0:4) 


frenière une nouvelle compagnie 


vient de er lormer sous le noin de Ladd. Lafrentérns el Cie 
Ces Mes eus ouériront ut atollor de B'esbhaenberis, Betr fpe 
: cotés Peituees oéftaiEques, on pravier ot aephalt, ebanffass 
a Par chaud par gravité ou pression, ventdntdion adopiéss ! 


! besoin. On conatrult dant Je moment un atelier moderne pris 
de a Cie Mebarsiel Panpber, due Centres Pneus Alfront, et 
elbe on prendra possession vors Le ho avril Phanundez nos pri 


étonne pris cnlti fiout: 


UNE ANNONCE DANS TE PATRIOIÉ VOUS 
RAPPORT ERA BEAUCOUP 
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GRANDEURS 


a 
(@ EST notre devoir incontestable 
à l'égard des industries et des entre- 
prises canadiennes d'acheter de pré- 
férence les produits canadiens, 


Le Gin Canadien Melchers Croix 
un produit supérieur, 
fabriqué par des ouvriers canadiens 
et dont la production est financée 
* par du capital canadien. W possède 
une saveur et une pureté qu'aucun 


DEUX 
d'Or 


est 


# 


26: onces 


40 onces produit étranger ne 


DISTILLERIES . 
, BERTHIERVILLE, P. Q. 


M ur # us 1 


saérite votre préférence. 


 MELCHERS DEUX dé 


DISTILLATEURS DEPUIS 189, 


MONTRE RAR, 


surpasse. 


BUREAU.CHES 
NONTREAL, P Q, 


M « e —* 
L'assemblée des membres 
Société Ssint-J 


roissiale de l’Immacutée 


més comme suit: 


ous 


M. le Magistrat J. T. 
crétaire-archiviste, 


L. ‘lurcotte. 


noil. 
Organisateurs:—MM, 
mour; A. Gaulin. 


J. 


À. H, Provost; A. Legaré 

Porte Drapeaui-M, F, Dr 
Sergeant d'armes: M. 4. 
Secrétaire-correspondant: 
Pumais. 


Jacn-Bapliste, le 24 juin. 
Le 


Prince-A 


Diarmid. sur 


| SASKATOON, Sask. | 

% 
de lafsous le charme et ne ménagera pas | 
“Jean-Baptiste de Sas-!ses applaudissements. Cette repré- 
kaloon, eut lieu dans la salle pa-|sentalion débuta par une belle opé- 
| À Concep- | retle anglaise intitulée, La famille 
lion, dimanche le 12 avril, sous la | d'Or. Nous n’osons point adresser 
haute présidence de Mgr M. Des- | d'éloges à qui que ce soit en partt- 
marais, V.G, Cette assemblée avait Lculier, c'est tous les figurants qu'it 
k . s pour | faudrait nommer les uns après les 
l'année courante, qui furent nom- |autres. Disons seulement que les rô- 


pour but d’élire les officier 


Secrélaire-Archiviste. 


lbert 


l'avenue centrale, 


Mgr H, Desmarais, V. G., chaplain rèse Jutras personnifiait Ia Reine 
* + . H . . - 

M. J, Chamard, président honorai- | Hildegarde; Jeanne Cuclenaere, lu 
re; M. L, Arsenault, président; M. {ri la déesse des Fleurs: Fleurette 
F. X, DeLagassy, ler vice-président | Painchaud, une fée bienfaisante ; 
1 Leger; 2ème | 
vice-présidents M, 4 A. Manseau, | Des chocurs de fées, de fleurs, cet 
Frésorier; M. A. J, A, Saucier, se- 


Direcleurs:MM. IE Fleury: G. 
Ravmond; le Dr 4, TT. O0. Suucicr; 


Audileurs:—MM, J, Forest: J, D. Be 


QG, 


Commissaires ordonaleurs:— MM] 


iffina, 


DekKelver, 


M. A 


les dames sont cordialement invi-! 
lèes afin ‘de faire les préparations 
nécessaires pour fèter dignement la 
féte des Canadiens Français, la St- 


M. 


Gil- 


le choix des pièces au programme 
ne faissaient rien à désirer, 
L'auditoire fut tenu littéralement 


les furent rendus à ravir Mlle Thé- 


von Ménard, un jeune chevalier, 


de jeunes filles apparaissaient sur 
le théâtre encadré dansune profu- 
sion de guirlandes et de fleurs dis- 
posées avec un goût exquis, 

Dans une jolie savnetle française 
Mlle Madeleine Jutras ct Louis Rous 
seau amusérent l'audience pendant 
près d’une demi-heure, et firent res 
sortir avec le talent ‘de vrais pro- 
fessionnels” les suiles désastreuses 
de l'indiscrétion, 

La séance se termina par un la- 
bleau magnifique. Le Canada re- 
présenté par Mlle Bibiane Joubert 
Si tenait fièrement debout au fond 


les se détachant sur le blane de sa 
robe, Quatorze jeunes filles repré- 
sentant différents pars de FEurope 
firent entendre chants et déclama- 
tions. Vibrantes furent les voix des 
assistants quand ils se levorent com 
ane un seul honune pour chanter de 
lout coeur “O Canada, terre de nos 


Le premier ministre Anderson 


NOS MARCHANDISES SONT GARANTIES 
Prince-Albert 


915 ave Central 


= Deux 


| 
'antalons | 


de fantaisie, modèles pour hommes et 


leur bonne apparence. 


pour rumplacer Je permis d'essai 
el cela sans frais additionnel 
A 


CONFERENCE 


et les Communistes 


Winnipeg, Man, — Le premier mi 


SUR LE 


tx Doukhobors, il opina que la 


confectionnés avec goût 


Nous vous offrons une valeur spéciale pour habits d'hommes a 
deux pantalons. Etoffes bleues ou brunes—worsted avec rayurés 


jeunes géns 


Chaque habit taillé par des experts. Ils garderont leur forme et 


Lo a 


IL VOUS PAIERA DE VENIR LES VOIR 


a EE tp manne Ÿ F 


ont fait généreusement Jeur part 
du travail, 

Nous sommes heureux de vous eit 
voyer la petilesomme que nous à- 
vous recueillies en demandant au 


commencent sous de bien mauvais 
aspects, L'hiver à été sec, il n’y a 
pas d'humidité dhns Île sous-sol, et 
par-dessus le marché de vents €- 
pouvantabies assèchent encore la 
terre et occasionnent dans les prai- 
ries de véritables tempête de pous- 
sière, Dans de nombreux districts, 
les fermiers semblent décidés à nu 
pas semer avant qu'il ne tombe de 
lu pluie, Ceci trouble un peu le com 
merce, On s'attend déjà à une ré- 
duction de la superficie ensemen- 
cée en raison des bas prix actuels, 

La hausse se continuera-t-elle? 
Bien malin celui qui pourrait ré- 
pondre à parcille question. 

Il y a un mois, les options de mai 
dans l'espace de quelques'jours, a- 
rancèrent jusqu'à 67 à Winnipeg, 
pour retomber presque tout de sui- 
te à 58 ou 59, Il ne faut donc pas 
trop s'y fier, 

Une mauvaise récolte dans l'Ouest 
entrainerait certainemest une 
hausse quelconque, mais il est en- 
core de bonne heure pour parler 
d'une faillite de récolte, Une pluie 
générale aurait vite fait de changer 
ies apparences et de causer probi- 
blement uue baisse des prix. 

Une faut pas perdre de vue qu'il 
y a d'énormes disponsabilités en 
blé, Les Etats-Unis ont un surplus 


vons nous-mêmes un surplus, qui 
équivaut à lune de nos récoltes or- 
dinaires d'avant guerre. 1 en est de 
mème de l'Argentine et de lAus- 
tralie. Il ne faut pas oublier non 
plus que lt Russie reste toujours la 
grande menace, et que dès l’antom. 
ne prochain, ses blès vont de nou- 


TS) 


Cr namit 25e mere in tone quete em 


mme 


barasser d’une partie pou’ ne pus 
courir de risque sur le tout. 

L’orge et l’avoine n’ont pas enre- 
gistré les mêmes gains, et, malgre 
une meilleure demande pour l'ur- 
ge les prix n'ont pas dépassé 90 
sous à Fort William pour la meil- 
leure qualité; ce qui ne laisse qu'a 
peine 13c le minot à nos fermiers 
pour le No 4 chargé sur char, 

La saison qui vient ne laisse donc 
pas prévoir de hauts.prix, ct nos 
fermiers, qui le peuvent, devraient 
en profiter pour nettoyer leurs ter- 
res en faisant des labours d'été, ou 
en semant des fourrages verts, qui 
serviront l'hiver pour la nourritu- 
re des animaux. Les prix redevien- 
dront infaitliblemnet meilleurs plus 
lard, J1 importe que nos fernuers 
soient préparés à en profiter, en 
travaillant leur terre en conséquen- 
cu durant cette anuëc de bas prix, 
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La fatigue du matin régulière 
vient de la constipation 


l'histoire de la fatigue du matin 
se dit par limpureté du sang, im'iu- 
vaise digestion, mauvais foie et nerfs 
fatigués. La seule manière de vous 
suähuner el de vous donner de ia vir 
vst de prendre les pilules du Pr Hamil- 
ton. lélies vous donneront hon appé- 
tit et bonne digestion, elles donneront 


‘ne autre asse se aura lieu dil du théâtre, baignant dans des flots SRE in : 1 
' 1 ” aire sssemDlee tell ren qi de lumière, Les couleurs nationa- 6 considérable et une récolle de blé de l'énergie aux organes faibles et 
manche le 10 mai à laquelle toutes : eux ar a CL & © NO d'hiver qui promet bien. Nous à- | vous donneront meillonr esprit Ces? 


notites pilules chanñgs'ont cet air de 
fatgue, en vigeur, force et ambition. 
Excellentes pour hommes, feuumes, et 
eñfants Douces et faciles à prendre 
—stimulantes et purgativrs— prenez 
les Pilules du Dr Hamilton de toutes. 
les pharmacies en boîtes de 25c. 
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ns jt cours au Club Canadien de Winni- ins . A moins d'événements imprévus, | $ < 
” .. la fête: . D'ETUDE lins, ‘| à Manteaux de Fourrure } 
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[sur cette chère enfant et sa famille 
Il serait à souhaiter que ce beau 
geste Jul imité dans plusieurs pa- 


Wan aura Heu à la législature. mar- spéciaux d'été, prentz en avan- 
di le 28 avril, à 9 heures du matin. 


En econvoquant cette assemblée, le 


Flora, Déesse des Fleurs, 
Mile J, Cuelenacre 
Elsa, pelite princesse, 


meilleure lactique serait de dépor- 
ter leur chef, Peter Veregin: en ee 
faisant, il est assuré que ces der- 


Lafrenière, amcien employé de Me-| 
Donald Bros." de Winnipeg, à fait: 
tout le travaig métallique du fhéi-: 


& tape, 


tre Strand. 


nipeg et de Le Pas, 


Le nouvel établissement sera con 


rience acquise aux alcliers de Win- 


M. Lafrenière sera l'agent de Ta 


te ville sont awtucllement favorables 


Nous vendns de recevoir 


sans 'æontredit, 
Une visite 


lPäuues, 
étre  SUPpDASEE. 
i cunvuincra. 


| © 35e ” 


un 


assortiment de nouveautés pour 
ne peut 
vous 


PALACE OF SWEETS 


Mlle D, Baribea 


Uoc sorcière .. Mlle €, Painchaui 


mas: Norma 
croix; Thérèse Ménard: Madeleine 
lJuiras, 


BELLE NUIT 

Chant, Due: Miles J. Cullenaere; T°. 
dutras, 

SCENE PATRIOTIQUE 
Canada .....4... Mlle B. Joubert 
Les Nalions 

Sauvages: P, MacCov el LH Swasker 


irlandais: K. Lonergan et K. Devine 
Ecossais: BR. Devine et E. ElHotl. 
Allemands: F. Scelinger el E. Win- 
termente. 

UE. Lovalisis: K, Krawlet A Kicz 
 kin, 
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Adresse de bienvenue au Rèv Pére 
Jan: Mlle M. Flynn. 


ms imeiœm iii 
Pour Service et Qualité 


Aarons 


Notre contribution pour les temps meilleurs en 


1931 est notre grosse réduction de prix sur plusieurs | |. Lg TIP-TOP TAILORS. % a 
, . . L'on s'attend à un avis officiel ‘ N me çrr nm | ————————- Pourquoi ne " de 
petits articles de ferme et de maison. Sous peu au sujet de ce nouveau BIBLIOTEQUE COMPLETS SUR MESURE L plomberie moderne” dans otre 


{|| POUR LE JARDIN 


Rateaux t boyaux pour arrosage, Prix de 


« 


tussell, Eléonore Lu- 


Anna Mamzack: Marv Martinuck: 
Lil Swirsks: Frances Weinmeyer, 


niers ne causeraient plus aucun 
trouble, 


Régina, — M. G. JE Barr K.C. 
dans une adresse sur les relations 


les et Îles professionnels, fe seul 
moyen pratique pour soulager Ja 


Webb, maire de Winnipeg, organi- 
Se une association anti-conmmunis- 
te, M. Charles Mariott, organisateur 
du parti communiste dans Ia ré- 
gion de Winnipeg, déclara qu'il ne 


premier ministre J, T, M. Ander- 
son exprihna le souhait, comme mi- 


sullera puisse satisfaire les besoins 
de la province aussi complétement 
que possible, D 


ducation, sont iiVitées d'envoyer 
des délégués légitimement autorisés 


roisses car en celle crise financié- 
re chaque sou est apprécié des pau 


l'aumône d'une prière auront une 
grande raleur aux yeux de Celui 
qui «a promis de récompenser un 


© Les marchés 


Selon l'avis du ministre de l'Edu- 
cation, le premier ministre, JT, M. 
Anderson, c'est au Commissaire de 


l l'Education à Réeina, pas plus tard 


craint nullement les efforts de M.'que le premier du mois de mat, 


Webb ct que, même si ce dernier 


le, El resterait un nombre suffisant 
de communistes, nés au pays, pour 
continuer la bataille, 


A 


Résignation prochaine 
d'un conservateur! 


cance sera créée bientôt à la Cham- 
bre des Communes en Angleterre 
par li prochaine résignation du ca- 
pitaine Siduev Herbert, membre 


politique pour cause de santé, | 


mence est en demande, Fest égale. 


qu'il faudra adresser sa formule de 


inement de la Saskatchewan a ja 
faculté d'adjuger' tous les ans aux 
étudiants canadiens, Ges'bourses, 
qui sont données aux personnes at- 
titrées pour leur aider à continuer 
leurs études en France ont une va- 


aux honimes et aux femmes qui se 
consacrent à l'étude, à lenseigne- 
ment où à loul autre travail éduca- 
tionnel ou professionnel dans la 


de s'adonner à l'enseignement, être 


CHAUFFEURS 


Des permis pour chauffeurs se- vec Je concours de plusieurs petits 
ront requis dans cette provinee à {enfants de Pécole les billets ont 


jpartir du premier jour de mai, — 
cest ee qui résulte d'une nouvelle 


système. Tout chauffeur d'automo- 
habilité à 
conduire, Ceci dans le but d'éviter 
les accidents frop fréquente, 

Des examinateurs ailitrés seront 
uomimés par le département de la 


bile devra prouver son 


clause de la Loi sur les automobi-}m 


Prud'homme, Sask, 16 avril 1931 


Elle à été mise en loterie et a- 


tainement les bénédictions du 


toujours élé d'une faibiesse déses- 
pérante, depuis plusieurs mois, a 
répondu chaque jour à'nos avan- 
ces et parfois les à devancées, Chi- 
caso s’est montré aussi très fort. 
L'on donne plusieurs raisons à 
ce changément de sentiment. La 


teur sur les marchés européens a- 
vant l'automne prochain, 

Les stocks en Europe semblent 
baisser rapidement, spécialement 
en Allemagne et en France, et dans 
ce dernier pays le gouvernement 


Enfin les semences dans l'Ouest 


“Orient”? 


été vendus en quelques jours. fs 


D'ÉCOLE 


En nous ensoyant te nom de 
l'antens, nous remplissuns tou- 
‘es commandes pour sotre bi 
bliotèque, 


SPÉCIALE 


 $27.00 


Vons trouverez ur assortiment 


complet de bijouterie dans notre 


montres, horloges, Tout ouvra- | à 


à ve nouveau commeree, qui 
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LE CAFE PAR 
EXCELLENCE 


servis à toute heure 


f 
f Repas 


À Lune midi pour hommes A Dr : réussissait à porter s Les € QUE ce i resar J H jt à ès épuisé 
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Anglais: M. Flynn et E, Brehm, angers communistes de celte vil /deux cours que le  gouver-| réserves, et ne serait plus un fac- sine et l'elficnoits du ue PRIX 


vice est le secret de notre 
succès 


Central Hotel 
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; Nouvelles robes du printemps 
S les plus ravissants modèles en 


- lier "+ énar : ; à ures (les petits orphelins) et du bo y 
nu sous le nom de “Lardtd et Lafre- {Un chevalier... M Yvon Ménard x nistre de l'Education, que ve pro- D, ane ms orph ra ) er cu bon à styles en vogue et à de très bas | 
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de 20 ans dans ce métiers expé-; Fernande Painchaud: Elizabeth Du üs d'isolement national que la révision dés cours qui en ré- |. Un Jouet sacrifié en leur faveur, | ‘À demoiselles dans toutes les cou- 

{ ? leurs et style en vogue, 
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Lumber Co. Ltd. 
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KONG KEE, propriétaire 
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Vêtements Pour hommes, fem. 
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PRINCE-ALBERT 


924 Ave Centra'e Pr.-Albert 


tuatson 


Nous avons toujour 
Basin des pompes de 
res 


8 en ma- 
tous gen. 
qui VOUS fournieront l'eau 
courante sur la ferme à un 
tour de robinet 


Voirie pour faire passer les exa- É Notre stock de merceri É tes et ent 
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